
REVUE DE LA LITTERATURE TECHNIQUE 

Sélection des fiches d•lnichar 

lnichar publie régulièrement des fic hes de documentation classées. relatives à l' industrie charbonnière 
et qui son t adressées notamment aux charbonnages belges. Une sélect-ion d e ces fiches parait dans c haque 
livraison d es Annales d es Mines de Belgique. 

Cette double parution répond à deux objectifs distincts : 

a) Consl.ttuer une documentation de /iches classées par ob;et, à consulter uniquement (ors d 'une recherche 
détenninéc. Il importe q ue les fidtes proprement di tes ne cittulent pas; elles risqueraient d e s'égarer, 
de se so~uiller et de n'être p lus disponibles en cas de besoin. 11 convient c[e les conserver dans un meuble 
ad hoc l't d e ne pas les diffuser. 

b) Apporter régulièremenl des informations groupées par oh;et, donnant des vues sur toutes les nouveautés. 

C'est à cet objectif que répond la sélection publîée clans chaque livraison. 

A. GEOLOGIE. GISEMENTS. PROSPECTION. 
SON DACES. 

IND. A 520 Fiche n° 32.905 

N.H. VAN LINGEN. lnvloed van het spoelen op de 
vordering bij het doorboren von gesteente op diepte. 
Influence d'tm bon délayage-rinçage s11r l'at,ancemmt 
dans les sondagf!'s profonds. - De Ingenieur, 1962, 
28 septembre, p. M 41 / 54, 19 fig. 

Une étude de laboratoire a été effectuée pour dé­
t·erminer Tes facteurs qui affectent le tau..x de péné­
tration des tricônes. couronnes en diamant et tré­
pans dans les sondages profonds avec eau argileuse. 

Les relations assez simples qui e..xislent quand les 
pressions sont égales dans le trou de sonde et au­
tour, deviennent plus compliquées quand, avre l'ap· 
profondissemenl. le lau.."{ d e pénétration diminue à 
cause d e l'existence d 'une pression différentielle en · 
tre la lx>ue au fond du trou et le liquide des pores 
à la profondeur de coupe. 

Les expressions qui ont été tirées du Laux de pé­
nétration el de r amplitude d e la pression différen­
tielle en roches perméables, interviennent s imultané­
ment dans les variables dt marche. roche. boue et 
taillant. Dans les roches impcnnéables. une pression 
différentielle semblable est produite par l'action 
méme du taillan t. 

D a ns tous les cas. la pression dif[érentielle et la 
réduction du taux de pénétration se développent pro­
portionnellement à la formation d'un colmatage du 
fond du trou par d es particules d€" boue. Quand on 
emploie des taillan ts disposés pour broye-r, le col­
matage peut être encore plus gênant pnrce qu'il >' a 
t'ntrainement de fines particules dans les pores de fa 
roche. 

Avec les ITicôncs, il y a aussi formalion d'un col­
matage qui diminue l'avancement. Q uand les tail­
lants sont disposés principalement pour racler, les 
taillan ts s'engorgent. Tous ces effets divers soot ré­
duits par un bon rinçage du. fond d~.~ trou var des 
tuyères bien disposées. 
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B. ACCES AU CISEMENT. 
METHODES D'EXPLOITATION. 

IND. B 116 Fiche n" 32.949 

X. The big-hole rotary - What it's doinq - What it 
can do, how it's designed. Les forages 1'0/ary pour 
tram de gt·rmd diamèt ,·e - Le11n pouibililés, /ettr con.r­
tmclion. - Engineering and Mining Journal, 1962, 
juillet, p. 70/ 75, 8 fig . 

On a foré aux Etals-Unis. depuis 1958. plus de 
200 trous de grand diamètre (0,90 m cl plus), de 
profondeur nllcignant 430 m et à travers des ter­
rains de dun•lé très vnria6le. l es types d'outils de 
foralion adoptés sont lrès diffP.rents suivan t· les dia­
mètres el la dureté. L'nrUclc mont re des têtes de 
forage rotary à ta illants rolalifs nmltiples répartis 
sur un cône a u diamèlre de 2.25 m , fonnanl· un trou 
dt> ventilat ion de 2l3 rn clt> profonclf'ur av<>c un avan­
cemC'nl de o.6o m/ h el un prix de revient 20 % 
moindre qu'avec la méthode classique. D'autres ty­
Pt'S d" laill unls sont décrits, adaptés à des concli­
lions particulières, 1-' l les réalisat ions les plus récen­
tes sont citérs. 

On donne ensuite une nomencla tur!' très déta illée 
des données dirigean t le choix du ma tériel de forage 
rolnry : évaluation clcs capacités de forage, vi tesse 
dt> rotation à adopter, charge à appliquer nu taillant . 
système de circulation. débit du coura nt d'eau. di­
me nsions des 1 igcs, d <'s taillants etc. De nombreuses 
indications pratiques, dingr11mmes de référence poUl' 
diriger le calcul dl( rendcmrnt de lu forallon. sont 
fournis. 

IND. B 41 11 Fiche n" 32.848 

W . FREITAG et A. W IESNER. Die abschnittsweise 
vollmechanische Gewinnung in dickeren Flëzen. 
L' rtbanage méraniqNe complet en co11ches épaisses par 
la méthode des sectiom. - Glückauf, 1962, 26 sep­
tembre, p. 1 189./ 1 196, 17 fig. 

Dans les lonftu<>s laillrs nvPc abattage el charge­
ment méca nisés. le contrôl e du loil demande des Ille­

sures spéciales dans l'organisation du chantier el 
dans la prisP des passes. 

La mét hodt' habih1clle. dt' prendre une allée de­
puis l'entrée J e la ln illt- jusqu«.> l'aérage, ne s'est pas 
montrée applicable à la minr \Vt•stfalen (qui ex­
ploite des couclws de 1 ,6o à 1 m du rai sceau So n­
n <>nschein ). On exploite net ucllt>mcnt par sect ions 
de "jO a 100 de longueur dans ln laille. prisrs succes­
siVl'mCnl el en recommençant â pnrlir du bas au 
11osle suivant. L e procédé donne dP hons résu ll nts. 

La méthode est caractérisé'· pur unt• organisation 
très stricte des équipe; qui effcclut·nt égo lemcn l le: 
contrôle d u loil et du soulèneme-nt. L'avanlnge ré­
side en cc que lt> soutènement installé par secti on 
suit également l'abatt age. D<o>ux e..xernpl e~ sonl lr<~ i ­
lés r n détail av«.>c lr·s résultats ohtr nus. 

IND. B 4 112 Fiche n° 32.829 

X. British longwall equipment in the U.S.A. BqtJipe­
ment brilanniq11e de tajl/e rhassante a/IX Etats-UtJi.s. 
Colliery Engineering, 1962 septembre, p. 363/364, 
4 fig. 

D étails sur J'équipement d'exploitation par laille:; 
chassa11les instauré par les firmes Dowly ct J effrey 
Oinmond à ln mine Sunnyside n" 3 (Utah ), exploi­
tée à n anc dl" montagnl" à ha~ll·c altitude el avec 
des hnulPurs dl• couverture all eignan l près de 700 rn ; 
ceci. joint à la présPnl't> d'anciennes t"xp!oitations 
par r hambres el piliers au ·dcssus, donne lieu à des 
eoups de !oit. 

D es convoyeurs blindés, des élançons ma rc hants 
el tLne machine And~rlon sont utihsés dans lu cou­
c he Je 1.30 m à mur dur. 

Lu 1 ai lle de 90 m <;•s i a !longée ensuite' à 120 m N 
exploitée en retour. La vi lc>sse moyenne de coupe est 
d<> ),6o m/ min. 

Il y a t t hommes par poslP. Dès que 1<• laille a été 
réulée. la production a triplé. L'adoption de l'cxploi­
lalion par tai ll<'s chassttntes a crrandemenl amélioré 
la séC'urilé el lt> rt"ndemcnl. 

IND. B 4211 Fiche n" 32.891 

F. BENTHAUS. Erfahrungen mit ausbaulosen Schiess­
streben in steiler Lagerung. Pratiq11e de tailles minées 
sam soulhwmmt en dressant. - Glückauf, 1962, 
10 octobre, p. 1233/1243, 33 fig, 

Dans reli e métloode. on tl"blait> la taille jusqu'à 
lu naissance du charbon d,, sorte qu'i l ne resle 
qu'une ouvrrturc triangulaire de 0.50 rn à o,8o m de 
haut eur selon ln puissance et l' inclinaison de la 
c-ouche. Pëlr sui iP du voisinage du rf'mblai ( imposé 
par le manque Je 1Jo isaj;!c) lors du tir, il y a damage 
du remblai el diminution du rapprodlf'menl des 
épontes, de sorte qu'une telle la ille prend 30 à sa% 
en plus de remblai qu'une tRille à piqueur, mais on 
a l'avunlu(l't> d'une mrilleurr t·enue des terrain s mê­
me avec loil peu consistant. 

A la mine Auguste Victoria 4/5. l'introduction 
de cette méthode a fait pnssrr le latL~ de remblayage 
de o.so à o.6o el accru le pourcentnge de p1-oduclion 
c•n drc>ssont de 6o à i5 %. Comme la fréquence <les 
accidents cl la fnligul" y son t ht'aucoup plus faibles 
qur dans les Luilles à martemt, les ouvrif'rs y t-ravail­
lent volontiers. 

Le rernblaynl.(e bien conduit est une condition 
s ine q ua non de la méllwJe pour reporlr•r sur le rem ­
blai fa poussée naturelle du toit. Un dépnrt régulier 
du charbon t>l une Eurivée con tinue du r<>rnbfai sont 
donc indispensnbles. 
Dan~ le· gisement signalé, un lorge emploi de la 

mét hode, surtout en couch!'s moyennes t>t m inces des 
charbons durs en dresHmt. a porté le rendemt'nt du 
fond à 2,5 L/hp. cr qui dépn~se le rendemo>nt moyen 
de la Ruhr. 



254 Annales des Mines de BeJgiq11e 2" livraison 

La méthode esl à envisager partout où la pente 
dépasse 45° avec des charbons moyennement durs. 
ce qui enlrainera une diminulion des prix de revient. 

Vue de l'équjpemC'nt spécial (casque el culotte 
protecteurs con tre la chute des houilfes) des 
ouvriers. 

IND. B 510 Fiche n" 32.802 

H. TAURINYA. La découverte de Decazeville. -
Mines n" 99, 1962. p. 108,/ 121, 3 fig.- L'Equipe­
ment Mécanique, 1962, moi-juin, p. 59/ 64, 8 fig. 

Il est constitué par le dôme d'un gr-os an ticlinal. 
d'axe N-S. et par la pàrlie supérieure de deux relè­
vements à l'est et à l'ouest. En 19{50 l'ensemble des 
parties exploitables représentait une réserve de 14 
ans à l'allure de 2LO.OOO à 'lt5.000 t/an. 

Exploitation actuelle : on exploite le dôml"' de 
l'anticlinal. puissance maximale 8o m. 

Un cha nti f'r au N et un autre au S avancent l'un 
vers l'autre. F in 1961 , il rest(' du gisement initial 
environ 2. t .['.1 d{' ma dont le coefficient moyen de 
recouvrement T /C = 2.5. 11 existe une va ~l'ur limite. 
fonction de fa méthode d'exploitation où cell e-ci 
cess!:' d'être rentable. 

Evolution des mét l~ades: en 1910 on travaillait 
avec gradins de 6 à 8 rn et un outillage rudimen· 
taire. le rapport limilc T /C était égal à 3.5 ou 4· D ès 
cc moment. la mécanisation s·est progrrssiwment 
introduHe. En 1940. les travaux aH stérile étaient 
complètement rnécani,;ég ; il y avait des pelfPs de 
400 à t .'.200 llln!::; l'l des décauvill~:s. T/C a tt-ei­
gnait 7· 

A la suite d'un voyage d'étude au.~ Etnts-Unis en 
1946. un nouveau programme dl:' modernisation a 
été réalisé: t) ulilisation d'appareils de forage puis­
sants ~:>t tirs à groSSI.! quantité d' ~:>~-plosif - 2) rem­
placement des 18 pelles par '2 grosses - 3) rempla­
cement des voies décauvilles par des dum1Jers puis­
sants - 4) chargement du charbon aussi par les 
dumpers - 5) concentration dC' tous les moyens sur 
un seul chantier - 6) Hablissemf'nt et entTetien d'un 
hon réseau routier. 

Détails sur les problèmes résolus - résultats . t·a­
bleaux: des prix de revient. 

IND. 8 61 Fiche n" 32.878 

J.P. CAPP et K.O. PLANTS. Underground gasification 
of coal with oxygen-enriched air. uz gazéification 
so11terraine d11 charbon avec de l'air enricbi 1!11 oxygène. 
- U.S. Bureau of Mines, R. l. n° 6042, 1962, 14 p .. 
7 fig. 

Cotnpt·e rendu d'expérj~nces de gazéification sou­
terraine- aux Etats-Unis avec air enrichi en oxygène. 
Un d1eminemenl de 42 m de longueur a été boudé 
à raison de 3 m par jour à travers une couche de 
charbon fracturée hydrauliqttement avec un mé­
lange d'empois d 'amidon et de sable. 

P endant la meilleure période de gazéification qui 
a duré 2 jours el demi, 22.000 m 3 de gaz par jour à 
t t 03 hal ont été produits. En d'autres périodes. le 
pouvoir calorifique fl été plus que doublé mais pas 
de> façon rontinue. P endant la gazéification, on a 
gazéifié un total de 50 ! de charbon et carbonisé 
1 1•1 1. On a récupéré à la surface environ 320 mil­
lions de kr al par mètre de cheminement. L'air étaü 
t•oor-irld à '30 % (·nviron d'oxygène. 

Lt•s extH'rit·n c~·s ont été pratiquées dans un lit de 
o.Oo m d'une conclu· de 1 m qui en contient deux 
aulrcs. Epaisseur du recouvrement 45 m. Les trous 
de sonde étaient forés dt la surface à des diam.Nr<'s 
avoisinant 20 cm. 

C. ABATAGE ET CHARGEMENT. 

IND. C 21 Fiche n" 32.922 

U. LANGEFORS. Tunnel- und Streckenvortrieb mit 
Parallelbohrloch-Einbrüchen. Creusement de trmmlr et 
galeries avec bom:bo11 parallèle. - Nobel Hefte, t962. 
mai. p. 116/1 30, 16 fig. 

L'auteur donnt;> une courte description des princi­
pau.x types de bouchons paraH!?Ies : boud1on bmlé 
(le plus ancien qtti n ·a plus qu'un intérêl histori­
qut') - bouchon parallèle avec un ou plusieurs trous 
non charqés - bouchon en rnl·onnoiT rechf'rchant la 
surfaco' dégnac>e. 

Il étudir lr•s facteurs ~usct'plibles d 'exercer une 
infltu·ncc> sur ln réto~~ilt·: n·lulion entre l'importance 
de.- Ja dmrl(e cl 1\·spuct·ment des trous dr centre à 
centre - transmission de la détonation à la charge 
des trous voisins- influr>nces: de la nature de l'ex­
plosif . du diam<1-lrf' dE>s lrous - d(' la nature de la 
roche . du choix de· la succession dt•s e'---plosions -
des déviations des trous - probabilité d'absence de 
cul de mine - distanœ de projrction et grosseur des 
morceaux. 

L 'auteur décrit enfin la plupart des plans de bou­
chons avec avantage>s cl inconvénients. 

IND. C 230 Fiche n° 32.854 

H. HANEL et H. PO ESCHL. Der Ei.nfluss der Patro­
nenumhüllung auf die Ents+ehung von Kohlenoxyd und 
Stickoxyden bei der Detonation von Sprengs+offen. 
h1jl11eTJce de L'emballage de; carto11ches sur la forma­
tion d'oxyde de carbone et d'azote pmda11t la détona­
tion dn explosifs. - Bergbautechnik, 1962, septem­
bre, p. 478/481. 

De nombreux essais ont montré qu'il y avait for­
rnation. dans fes fumées. d'une forte proportion 
d'oxyde de carbone et d'azote. dans le cas des car­
louches emballées avec papier paraffiné, 1Jellicules 
de polyéthylione ou perlon ; il s'en forme peu dans 
le cas de papier non paraffiné. enveloppe métallique 
ou pellicules en certains plastiques. Les papiers non 
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paraffinés sont rt>commnndés pour l'emballal!e, lan­
dis 'PIC ln puruffinl' corrvir nl bien pour lo;>s colis 
,J'explosif•. 

Lu nécf'."• ité d'une bonu" Vt'nlil a lion el l'ob~(·r­
valion d ' un lrm ps rt'atl entP rnisonnnhle apres lt> lir. 
avn 1ll d 'nhordt• r la zone· l' nfum(•t•. sonl a ussi rappe­

lées. 

IND. C 232 Fiche n'' 32.927 

P.R. GOFFART. Essai sur la transmission de là déto­
nation des explosifs à ions échangés. - Explosifs, 
1962 avril t juin, p. 52159. 

Dans la 1 las:.r de:. P'\.plos ifs à io11s éd oongés (ave! 
Q ù 10 % d(' clyna•nilc) l'autrur t·xamioe: 

1. La détonnlion , à l'air libre· ou non. J'u ne li{t• 
continuP d e carlour l1es sauf dcfnul de l'abricnl ion 
ou vicillissrrnenl . "'' hansmrl toujours clc proche en 
proche. 

Il. D f tom.tion rl '11oe fif t· discontinue de car­
louche ave(' écarlc' ll'le nl 0 t•nlrt· 2 rnrtoudws. il faul 
envisngc>r trois cas : 

1) A l' a ir libre l'explosir ayal'lt une brisa nee peu 
é levée. il )' aura dr~ l'réquents ra tés de transmission . 
la d écl.argc· pouvant toutefois in itier la cartouche 
~u ivnnlc t.>ur erfd cinétique. 

2) Sous confinl'rn<'nl solid(', il y a explos ion à 
volume> con<;lanl : ln nilro~ lycf.rinc si.' décompose el 
les srls sc liqué l'i rnl : n) l'ond e> de d étonation est 

forcc'menl limit ée> (•l suivie d 'ondes rérlédries - b ) les 
fumées sont t'n quanlilé m aximale Pl se propagent 
longitudinalcmcnl. SLLiVi!'S par Ull t' chasse d e !.!riZ -

c) les par ticules solides sun l en nombre minimum 
On imagine bien que sUt uue cNiuine dis tance• les 
fumées p erdent leur pouvoir énerg-(otiquc : l'écarte­
ment maximum souvent mesur<' n 'est parrois que 

5 cm. 
3) Tir S<)Us confinE-m ent léger: (·n tube de carton 

hnkélisé. L •s explos ifs à ior)s échan gés ont un lemps 
de réaction n c>ttcmf'll l supérie ur à celui Ju ni trate 
ammoniquc (2 à ) microsecondes) : il s'ensuit une 
J)erte d 'ént'rgi P !:' t un d égagement de fumé e moindre : 
par contre lt>s particules ~olides sont mi<'ux conser­
vées t• l ngis'lenl Pilr e ffet balistique. 

Lt• choix de la méthode d'essai d e ces c·x plosifs 
doit êlre annly.;é t•n excluant en tout r a s fe lir à 
l'air lihre. 

IND. C 232 Fiche n" 32.926 

H. AHRENS. Compiliraison da la transmission da la 
détonation de différents explosi fs sous confinement 
en utilisant des tubes en charbon-ciment et en acétate 
de cellulose. -- Explosifs, 1962, avril/juin, p. 48/5 1. 

Ln s tnlion expérim en tale de D erne a développé 
une mél hodP J'essais e n tubes dmrbon-cimcnl pour 
les explos ifs d e.s min es de la R épublique Fédérale. 
La Commission Europrc>nnc· de Normalisation con 

si cl hl' un a n imemenl ccll t' mét h oclP c-o mme co(tl <' use 
t' l com pliquée. 

Le Dr. Dt· ffe t prévoit l't·mploi de tubrs en acélnte 
d e cc·llulo.s\'. Les deux c:'paisst•urs de tO/ too mm et 
25/ 100 mm devraient correspo ndre à ffi résistance 
des deux tubes à rapport d!' mélange charhon/ci­
m enl dt' 2 : t •' l 20 : 1. 

Lu Jélé~nlion o ll~>mnndt· fai t rt"marC) uer qu'on vise 
à dïscriminc>r l(•s explosifs cfassiqu!'s où la transmis­
sion se fait sur des dista n ces d'autant plus grandes 
que le confinement esl plus résistant. tandis qut' 

pour lt's !'xplos ifs à ion!> échan gés c'est l'inver~e. 

D Ps t•ssois comparatifs d<'s tubes en acétate de 
cellulosr el tubes en chnrbon/cime r~l fa its. d 'une 
part. pnr \Vassn~-ChPmie cl , d 'autre part. Dort ­
mund-Oc,·nl:', i l ré,uh c qu<" Je., lubr.>s c·n acélnlr de 
ccllulost' !>Ont moins discriminn tifs. Toul récc· mmc•nl 
le laboratoire dc- Srhlcbu scb vil•nt· de- propost>r une 
matiè- re bon marché. à 11rise beaucoup plus courte 
fl ll t' le ciment et qui conserverai! le principe d es 3 
dimensions mieux approndl>, s~>mhle- t - il, que les lu ­
lws it t>aroi mine(', 

Dt's es sn is sl'ron t effectués. 

IND. C 241 Fiche n° 32.923 

W. HOFMEISTER. Der Einfluss des Besatzes und der 
Lage der Schlagpatrone auf das Sprengergebnis. 
Inflllence r/11 /Jottnage et de la po.rition d11 détonateur 
s11r le rémltat d11 1ir. -- Nobel Hefte, 1962. juillet, 
p. 1+4/ 184, 62 fig. 

Lu litlératw·e technique montre que les opinions 
sont très dive1·~rnlrs en la matièr('. C'est pourquoi 
I'aoll'ur a fuit d es !'ssais systématiques après avoir 
dé pouillé la littérature. 

L es connaissances tt'<"udllif's onl so>rvi de point de 
d~part p011r la mise 1:>Ur pied d'une mét hncle d' ~>~sais 
qui se- disting ue des a ut rt·s par ce qu 'l'He p ermet 
des essais fondam ent aux t'l reproductibl es. L 'auteur 
ex-pose plus en détail l<'s dirrérences f:'nlrc> essais avec 
c l sans bourrage, lu différe nce dt' rés is tan ce des di­
verses sorl~>s d e hourrngrs, c'est-à-dire les varin lions 
du lemps qui s'écoul e entrco le début d e la détona­
tion t'l Ir commt· ncemt> nl du mouvem ent de bour­
ragt•. 

L 'étude finit par Wlf' comparaison c-rilif]ue des ré ­
sultai s obiPnus aver cc>ux- indiqués dans la littéra­
ture. 

IND. C 4232 Fiche n° 32.868 

J. MARSH. T repan-shearer A.B. at Bentley colliery. 
Trepmmer à 1ambo11r Ander.ron-Boyes à la mine Ben/ley. 
- Steel and Coal, 1962, 28 septembre, p. 60 1/ 610, 
20 fig. 

Le trepnn-sh earer Anderson Boyes csl llnt' abat­
teu sc' genrt' Andt•rlon avre: pics en hélice. pourvue 
en tête. d'un trépan el éventuellement d 'un brus cle 
préh avngc (ic i inulilisf.) . Le trépan l'S I le principul 
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outil abatteur l'l le tambour sert seulement pour 
équarrir la section. La machi ne se déplace sur le 
convoyeur et est mue par un moteur de l25 rh à 
réfrigération par eau ; elle peul avancer de 7,25 m/ 
min, rnais dans le cas acltlf-1. à cause rlu clivage du 
front·. i) tombe h·op de charbuo ct on doit mlenlir. 
La machine sc hrt!c le long d'un câble a ltachr aux 
deux extrémités rlu convoyeur. P our é\•iler le glisse­
ment, il y a de<i !(alets d'C'nroulc>ment et le serrage 
est amél ioré parIa lraclion vrrs le bas. En tête de 
taille, un dispositif n pltJI\I:fl'llr ussvre l'élasticité. 
H auteur de ln madtirw : 1.30 m - longueur 4.10 m. 

D es détails sont donnés sur l'emploi de celle ma­
chine dans la couch<' Dunsil. Longueur de laille 
243 m. partie abattue mécaniquement 2 18 m. Con­
voyeur b lindé Mavor t'[- Coulson poussé hydrauli­
quement. Niches havées avec.- haveuses Samson et 
minage. L a ventilation a dCt ~ I re> rt>nforcée. La pro­
duction mensuelle atteint 17.000 à 18.ooo t. Le ren­
dement front allein l 19 à 20 1. Le rendement chan­
tier 10 à 1'2 t. La meilleure semaine a donné 5.365 
avec 14 alléL's, rendement front: 23.22 1, rendement 
laille 15,9j 1. Epis de rl"Tnhlai. étançons à fdction 
et bêles VanwPrsch . 

1). PRESSIONS 
ET MOUVEMENTS DE TERRAINS. 

SOUTENEMENT. 

IND. D 1 Fiche n" 32.908 

W. DREYER en H. BORCHERT. Aehnlichkeitsmecha­
nik. Ein Beitrag zur Gesteinsphysik und Gebirgsdruck­
forschung. Similitude mécaniq11e. ConlribttJion à la 
physique de~ roches et aux recherches s11r les preuioru 
de terrains. - Bergbauwissenschaften, 1962, 20 août, 
p. 356/361, 12 fig. 

A. Martens ( •907) a posé la loi de similitude sui­
vante: des corps géométriquement sem blnblt>s. com­
posés d'une même matière, <>t dans des conditions 
semblables de sollicitation, subissent des déforma­
tions semblables et doivent donc avoir la même li­
mite de rupture. 

Dans l'étude des pressions é lémentaires. cela si­
gnifie que. pour un corps finement cristaHisé cl suf­
fisamment l1omogène. la limite de rupturf> t'SI indé­
pendant(> des dimensions. Des auleutrS ont trouvé 
des écarts : C. R odatz el S . \Vt>stpha[ on! trouvé 
une légère diminution pour les très ,:rr.Mld•'S dimen­
sions, J. Stama tin aussi une diminution. mois plus 
importante. en dessous dt> tO cm. 

Les aulrurs ont vérifié la loi de J'v( ariens et son 
universalité. Un nouveau dépouillement dt•s résul­
tats d'essais mécaniques de J. S tamalin donne une 
expression exponenlielle indépendante des dimen­
sions absolues des éprouvettes. Pour les éprouvettes 
salines. quand on passe des dimensions de lahora-

loire ( < 15 cm) aux d imensions minières. il faut 
appliquer u ne formu le de la forme : 

ul<./cm2 =a + b>--m . 

IND. D 1 Fiche no 32.896 

J. MANDEL. Essais sur modèles réduits en mécanique 
des terrains, Etude des conditions de similitude. -
Revue de l'Industrie Minérale, 1962, septembre, p. 
611 / 620, 7 fig. 

Dans les essnis de similitude simple sur modèle 
réduit, on change les échelles de longueur, temps et 
l'oree. sans modifier lc•s équations décrivaM un phé­
nomène. 

Quand on sort du domaine élastique, si les forces 
de masse n' int·enrienncnt pas, on s'en tire en conser­
vant le même matériau. Au contraire, si le poids 
propre intervient. il est plus commode de conserver 
la pesanteur ct de prendre un matériau très tendre 
<.>n chan gean t les échelles de temps, de çontrainte el 
de déformation : c'est le matériau équivalent. 

Soil u la contrainte vraie, E le module de Young, 
t la dérormalion et p fa masse volumiqul:'. soit fi$, 

E". Ex et px les rapports entre ces vra ies grandeurs 
el celles de la maquette. En milieu homogène et iso­
trope, les déformations é lastiques du modèle doiven t 
simplement être rapportées au coefficit!nl de P ois­
son. Sr par contre le lerrain a plusieurs couches dont 
il faut respecter lt·s rapport~ des modules d'élasticit-é 
t•l si l'ëlaslicité n'est pos linéaire, f,. prob lème de­
vi•·nl d;fficilf'. 

O n obtient encore une bonne similitude- dans le 
cas particulier suivant : homothétie des courbes in­
trinsè-ques dans un même rapport cr , coefficient 
d'élasticité da ns le même rapport E.a el densités dans 
le même rapport px pour Ioules les couches. Si on 
ne peut dét~rminer d 'avance des coeffidents d 'élastik 
ci té détermi nés, une sim il itude approchée est seule 
accessible. sauf si le lerrain est homogène et les 
déformations partout petites. 

T el que, le procédé du matér iau P.qu ivnll"nt donne 
parfois des résultats aussi valables en mécanique des 
terrains que ceux sur modèle rédui~ en mécanique 
de;: fluid f's. 

IND. D 1 Fiche n° 32.815 

V.F. TRUMBACEV et E. MELNIKOV. Ueber die Ent­
lastung der Kammerpfeiler durch Verleihung künst­
licher Nachgiebigkeit. Sm· la décharge des p;t;ers des 
c/.?mllbreJ en perme/lant rme cutaine détente artifi­
cil!lle. - Freiberger Forschungshefte , Bergbau A 227, 
1962. p. 117/ 124, 8 fig. 

Dans les exploitations par chambres à l'intérieur 
d'un contour déterminé inexploité, la ch arge ne reste 
pas constante sur les piliers quand ils sonl surchar­
gés: au (ur et à mesure de leur tassemen l, une par­
lie de la charge se reporte sur le contour. 
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K. V. Ruppcneyt a étudié la ques tion analytique ­
ment cl l'nut eur l'a fait sur modêJf' avec des matières 
opliqucnwn t ncl ives. Cependant. par suitf' d e la 
rigidit é- élev(-c des pilier~. <.1<\s que 5 ou 6 chambres 
son t créres, L.D. Sev[akov a fnit l'hypothèse véri­
fiée pur l'expérience que loui t' la cl1arge sc porte 
sur Jrs piliers. 

D t'puis un rerl ;tin temps, plusic•Hrs savant s ont 
proposé d'nc-croîtrf' la comprt•ssib ilité d,.s piliers pour 
obtenir f,•ur décharl(e. 

L'aukur établit d f--s formules qu'il a contrôlées 
pnr dPs essais. JI E'n cléduil les cour lusions suivan­
IC's : 

1) quand on donne- art ifidcllcment une rertnine 
LOmf)l<•ssihililé oux piliers, reux-ci se dechar((Nlt el 
l'importance df' la. charl!e reportée sur le contour 
d épend du detfr~ df' rornpressibililé du pilier el du 
•nodnll· d'rlasticilé du toit : 

'2) lu délhar~c orlifici l• lle drs piliers en traine un 
ncrroissenwnl d'irréf..tularil é dans la distribution des 
cltarg<.>s sur les piliers en bordure; 

~) la décharge nrlificiellt> des piliers provoque un 
surcrott d<' charge nolabll' sur la bordure. 

IND. D 1 Fiche n° 32.832 

P.B. A TIEW E.Ll. Response of rocks to high velocity 
impact. l.A réac/ion des roches (lftX chocs à grande 
t'ilesse. - The Institution of Mining and Metallurgy, 
1962, septembre, p. 705/724, 18 fig. 

D escription d'essnis s ur lt• compurlcmenl dynami­
que des roches ; des érha nlillons minces ont été sou­
mis à des pulsat ions d P grande inlcmsilé produites 
par d étonateurs explos ifs. Les caractéristiques ten­
sion/déforma tion. etuegist rét's sur une période de 
'lO m icrosrcondl''>, nlon lren l que les roches clévelop­
pent une hystérésis considé ra ble et ont peu d e ten­
dance à rcvc·n ir à leur état précédan t l'onde de ch oc. 
Ce comportement apparemmen t v isco-élaslique sem­
Lie dPmnnder comme explirution la considération 
d'un modèle p)ténoménologique complexe donnant 
un spectre à temps de relaxation t'l , dans le cas de 
roches poreuses, un dash pol à a ir devrait êll'f' uti­
lisé pou1· s imuler la d éformation des pores. 

IL semble quE> les rqches modifier\(' sélectiv<'ment 
l «~s fréquences pln~> é lcvét>s ou plus ha..,ses que celles 
qui (•xisll'nl enln· les limilt•s d'une bande crit iq ue. 

IND. D 21 Fiche n<> 32.910 

H. HOFFMANN. Zur F-rage der bergbaulichen Min­
derwertsbestimmung bei Wohnbauten. A11 mjet de 
J'estimation des dégâts miniet·s at/X babilatiom. -
Berg bauwissenschaften, 1962, 20 août, p. 367/373. 
8 fig. 

L'auteur discute d'abord les différentes concep­
tions pour la déterminalion de l'importa11ce des dé­
g€Hs, à partir d e ln variülion de n iveau des diffé ren­
tes parlirs d t:s conslruclions el ,f,. ln dislocal ion. 

Il démontre qu' nucnnr des méthodes dt> cniC'ul l•ahi­
tuc· lles ne donne uni' représentation exacte de l'af­
f aisscmcnl principal el mo)•en d es surfaces planes. 

Dans ln mét hode de I'null'ur, u np surface inrlinéc 
et en mt!rtt l' lemps courhéL· ~1, remplacé!' pnr une 
s urfneC' pinne conventionnelle. Lt>s écarts de cette 
o;. urf nee à la surface ré l'lie r.x' nnettcnt d' <'St imcr qua­
I ilativt:>rnf'nt le deJ;!ré de dislocal ion. celui·ci étant 
complètement di fférent de l'affaissement- si mple si 
l'on considère l'a llure du plan de fonda i ion. la 
cli..,tributio n slnlislique des char~f'S el l'étal du kr· 
1 ain dcvunt l'l'Crvoir le~ nouvelles fonda tions. 

IND. D 21 Fiche n" 32.895 

L. MORET, J . HAUDOUR et J . SARROT-REYNAULD. 
Contribution à la recherche de l'origine des dégâts 
de surface dans la régio.n du Dôme de la Mure (Isère). 
- Revue de l' Industrie Minérale, 1962, septembre, 
p. 597/6 10, 20 fig. 

A l'ouest du gisement de la Î''lun·. on trouve d es 
terrains primaires recouverts en discordance par d es 
nssises du Trias cl du Lias conslih•é{'s de calcaires 
marneux. Au-dessus, il y a souvent d es formations 
gladn ires. Le triasique est pari iculièremen l sensible 
à la dissolution JH IT les eaux. Ces form ulions géolo­
giquelo d u Dôm e d e la Mure pt•uvent provoquer des 
ncci dr> nt s compo ra bles à ceu" ocrnsionnés par des 
l ravuHx mini<:rs. al ors qu'on est absolument certain 
que ce n 'est pas le ca s. 

En généralisant , si un constate des mouvements 
du sol. une étude géologique el h ydrologique peul 
d éceler une cause étrangè- re aux dégûts, contribuer 
à une économie import an te el aussi prévPni r d 'autl'es 
acciden ts. 

lND. D 2221 Fiche n" 32.939 

W.H. WALTON. Further instrumentation for strata 
control. Perfectionflement aux imtrmmmls de cou/rôle 
des bancs de roches. - Steel and Coat, 1962, 5 octo­
bre, p. 650/652, 3 fig. 

N omencla ture des principaux instnuncnls d e me­
s ure. dc's effort s el défom1ations des boncs d e roches. 
auxqw•ls d es perfeclionn cmcnts récents on l été ap­
portés. nvec brè-ve description de leurs c:-aradérisli­
q ucs. 

Cellule d e charqe lypr 440 NCB/MRE: mesure 
sur J es élançons des cl.nrgrs jusqu 'à 1 oo L. Ne con­
vient pas pour les étançons marcllan ts. 

Enregistreur Bristol, adaptable aux étançons 
tnnrd1ants, il est muni d'un dispositif enregistrant 
un diagramme pour 24 ft. 

E."tensomèlre à d istance type 4)4 NCB/MRE . 
Ml•snre lc-s déformations dans un banc situé à d is­
tance au-dess\rs du toit exposé. Utilisl' un procédé 
magnéto-électriq ue transmettan t avec amplification 
les déplacements d es ancrages d e deux boulons d e 
toit iniToduas dans deux trous parallèles. 
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Capsule jauge de déformations type 425 préfabri­
quée NCB/ MRE. Mesure les déformations superfi­
cielles au moyen d e la variation de résistance élec­
trique d'un fil. 

ClinomètTe d e toit Hilger et Watts, pour mesurer 
les inclinaisons des bancs d e roches. 

Instruments indicateurs - On applique mainte­
nant les transis tors au.x instruments de mesure tels 
que les jau[es de déformation à résis ta nce. La bat­
te rie est rempl acée par une source de courant alter­
natif à b asse fréquence. Les différences de potentiel 
recueillies et amplifiées sont redressées et le courant 
résultant est transmis à un indicateur ou enre­
[istreur. 

Plusieurs types d'instruments de ce genre sont 
mentionnés : jauges de déformation introduites dans 
des trous d e sonde, dynamomètres, comparateur à 
jauge sonique. 

On cite enfin un enregistreur, type 932, centrali­
sant les indications de tous les instruments d'une 
taille, et le pénétromètre pour charbon NCB/MRE. 
destiné surtout à évaluer la facilité d'abattage, ha­
vage ou rabotage d 'une couche. 

IND. D 2223 Fiche n° 32.943 

W.L. DARE. Measuring changes in pillar strain during 
pillar recovery. La memre des changements dans les 
déformations de pilier pendant la rémpération des 
piliers. - U.S. Bureau of Mines R.l. 6056, 1962, 17 p .. 
12 fig . 

Dans une mine d 'uranium du Nouveau-Mexique 
uu cours du dépilage de piliers laissés par l'exploita­
tion, les déformations dans les trois dimensions ont 
été mesurées. 

Les piliers, exploités en retour, ont été pourvus 
d'appareils de mesure de déformations à des distan­
ces de 30 à 6o rn de la ligne d e cassure et les obser­
vations ont couvert d es périodes de 4 à 6 semaines. 
En général. les mesures indiquent que la somme al­
gébrique des déformations verticales augmentait. 
tandis que celle des déformations horizontales dimi­
nuait, marquant une diminution. au fur et à mesure 
de la récupération d es piliers, d e la charge sur les 
piliers observés : tension croissante dans le sens ver­
tical, compression croissante dans le sens horizontal. 
au fur et à mesure que la ligne d e fracture sc rap­
proche. 

L es jauges de déforma tion électriques reliaient des 
trous d e sonde forés da ns les piliers et y étaient 
scellées. 

L es trous de 3 rn se situent à une centaine d e 
mètres en dessous de la surface du sol. 

Les observations se poursuivent pour préciser la 
nature des phénomènes observés. 

IND. D 2223 Fiche n° 32.897 

B. SCHWARTZ, C. CHAMBON, J. DECOMPS et 
F. VIALLET. Prévision des convergences dans les voies 
i.nfluencées par les tailles qu'elles desservent. -
Revue de l'Industrie Minérale, 1962, septembre, p. 
621 / 654, 36 fig. 

Préface. Le présent article est une synthèse d e 
travaux entrepris d epuis 3 ans avec l'aide financière 
d e la C.E.C.A. D'autres résultats suivront. 

Chap. I : Influence d'une taille sur ses voies, in­
dépendamment d e toute exploitation actuelle ou an­
cienne. A. Rappel de définitions et résultats : t) 
courbe de convergence - 2) lois du qW - 3) remar­
que sur l'influence du creusement des voies. B. Ex­
tension d es résultats précédents : t) tabulation de 
la courbe universelle - 2) exemple de méthode pra­
tique d e prévision - 3) paramètre d e contrôle des 
prévisions - 4) application à la justification expéri­
mentale du qW. C. Conclusion. 

Chap. II : Influence d 'une taille sur ses voies si­
tuées au-dessous de veines déjà exploitées. A. Exem­
ples d'anomalies : 1) aspect qualitatif - 2) aspect 
quantitatif. B. Essai d 'explication du phénomène. 
C. Loi d e l'ouverture équivalente : 1) d éfinition de 
l'ouverture équivalente - 2) justification expérimen­
tale de la foi susdite. D. Conclusion. 

Chap. III: Influence d'une taille sur ses voies en 
présence de stots sus-jacents ou d e piliers : A. In­
fluence d'un stot ou d'un épi d e remblai sus-jacent : 
1) Cas d 'un stot ou d'un épi sus-jacent perpendicu­
la ire à la voie - 2) Cas d'un stot ou d'un épi sus­
jacent p a ra llèle à la voie étudiée - 3) R emarque sur 
le cas d'un épi de remblai oblique- 4) E ssai d'expli­
cation des phénomènes. B. Influence d 'un pilier de 
protection d ans la voie : 1) pilier localisé - 2) pilier 
tout le long d e la voie - 3) remarques sur les voies 
de tête . C. Conclusion. 

Chap. IV : Possibilités actuelles d e prévision. 
Evolution. A. Causes de dispersion des convergen­
ces : 1) influence de la nature des terrains - 2) du 
coefficient de remblayage - 3) des variations de 
puissance - 4) de la forme de la courbe de conver­
gence - s) Conclusion. B. Exploitation des résultats 
actuels. 

IND. D 32 Fiche n° 32.824 

B.J . NIELD. An investigation of abnormal structure 
in a 1.5% manganese mild steel. Une recherche de 
sl1·ttctrtre anormale dans tm acier doux à 1,5 '% de man­
ganèse. - Safety in Mines Research Establishment 
R.R. n<> 203, 19 p., 5 fig. 

On observe parfois, dans les aciers doux à 1.5 % 
de manganèse normalisés, des structures anormales 
avec d es duretés inhabituelles. Ces structures s' asso­
cient à d e la .fragilité d 'entaille e t sont causées par 
des microségrégations des éléments de l'alliage, ori-
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ginnires du lingot lui-mèmr d persistant par suH e 
d'une chattffe incortl'cte du lingot ava11l fabrication 
des produi ts . Or ceux-ci sont souvent des engins de 
susp ension ou de• tract ion pour tharbon nagts. 

l.a microséf,!régètl ion !>si f'fficatemc•nt élim inée pat 
un récltauffcmc·nt pro lon~é v<>rs l:lOO", mnis il est 
impossibf,, d'appliquer Cf' lra il t>menl à des pièces 
finies en service. Un rcmédc plus simple consiste à 
l'aire rc·wnir après nonnalisat ion, re qui a lt è re la 
slmdure, élimine fa frngilité d'en taille el rëduit la 
dureté à un niveau plus nom1af. 

Un nuit~ lruil s tructural assez rare de c<'t acier 
est l"nvisaf.!é, mais il csl sans influence appréciable 
sur la dureté. 

INO. 0 62 Ficha n° 32.902 
K.H. VOSS. Neuerungen und Erfahrungen beim Gieit­
bogenausbau. l mtovatiorlS el expérience; dam L'emploi 
d11 Jo!llènemenl à cintre cotlfiunlll , - Schlagel und 
Eisen, 1962, septembre, p. 6i3/ 619, 19 fig. 

L 'auteur clécril les essais réalïsés daus une min(.' 
de la l<uhr. à condtt'S à pendages ncct"nhJés cl dres­
sants. nvec des cintres à 4 t> fémcnls. Ce type de 
sou lè.w rnrnl D élé r ho is i d 'abord à Cll liSt! de la faci­
lité éventuelle de lransporl co lwrlincs ; à ce point 
dt' vue, il donne toute satisfacl ion, quC'llr que soit 
ln p ente ries tenains. Les nouveaux. disposilirs d'as­
scmblngr ont a11ssi donné satisfactio n. 

L es essais ont porlé uniqurmen l sur d<'s a ciers 
améliorés qui donnc>nt d es déformations réduites ct 
permet tent d'abaisser le poids par mN rt• courant. 

1 a huul e r&sisttancc de ce sotttènemeot ·•utorise de 
plus grandes SC'dions. 

IND. 0 64 Fiche n" 32.8 17 

O. POPIWANOFf, M. ILIEFF et N. STEGANOFF. 
Ueber den Ausbt:IU der Vorrichtungs- und Ausrich­
tungsbaue in den Kohlenbergwerken der Voiksrepublik 
Buigarien. S11r le .rotttènemmt des lrar,lutx préparaJoires 
en roche el charbon dam la Répt~bliqlle Soâtt1iJie Bt~l­
gare. - Freiberger Forschungshefte, Bergbau A 227, 
1962, p. 149/ i66, Il fig. 

En Bulgarie. (('s problèomC's du .soutbrwmcn t sont 
un p{'u p articuli<'rs du fait qu ' il faut imnorter Rcier 
<"l métanx ain si que les pièces minées. D'autre part . 
lrs conclitions l!rologiques sont défavorables : gran­
des p ressions d!' lerrain , forlf's v!'nurs d'em1. C 'est 
pourctuoi 1.·5 sections Jf' gnlcric ne dénasscnt guère 
j.8 à 5 m2

. 

Cl']lCndant lrs di reel ives son [ : a) remplacement 
judicieux. du bois, seu l utilisé jusqtt'à présent . b ) 
Rd aplalion de ln porl i"tnce nux pn·ssions dC' t{'rrnin -
c) l'(•lllploi d u héton doit êtrr rfus économiqu e que 
le hois el 1,,~ métau'C étran gt·rs. 

La raiso n esst·nlicflc t•"t que le bois se fait ra re en 
llulgo rie c l C'[l.lle les mines en consomment )00.000 

111
3 /an. Des mesures de pression S(:' ronl nvt•c fe dy­

nnmornrtre \Vohlbier-Ambnliello ; vut-s de diagram­
mes de pression relevés en galeries d'exploitation. 

Diagramme pour la délcrrninalion de la limit e de 
renl..tbilité de l"emploi Ju bois el du béton armé en 
foncl ion d e la durée de fa galerie ct du coefficien t 
de rnrelé du bois. 

1 A nalyse de l'emploi du béton armé en revête­
ment circul aire en tronçons de 7 à 8 éiPmenls. Pro­
réd é simple pour drtPrminl.'r l'économie. 

Il. Soutènement des bouveaux en claveaux. en 
t•ondit ions géologiques difficiles avec fourrures corn­
rressibles. 

Conclusion: l'inlrodnclion des clnwnux a donné 
satisfaction jusqu'à présent en Buf~arie. 

IND. 0 710 Fiche n° 32.845 

F. JUST. Anker in Abbaustrecken ais zusatzlicher oder 
ais alleiniger Ausbau. Bo11lon d'ancrage an galerie 4e 
c/:)lmlier comme JOIIIènemenl tmxili.tire ott Tmique. -
Glückauf, 1962, 12 septembre, p. 1139/ 1 151 , 25 fig. 

L <•s résuft als obten us aux Etals-Unis par l'emploi 
d e boulonnage ont f' ngagé quefques mines de la 
Ruhr à le melfre il l'essai dans le district de Dort­
mund. La mine M in isler S lt'În est la première en 
1957 à l'avoir utilisé P n galerie de ch ant ier, couche 
D ïckeba11k ; acluellE>m('11( 45.000 y ont été placés. 
D epu is 1959, la s tatistique montre un d éveloppe­
tnC'nl asymptotique du boulonna~e en République 
Fédërnfe. 

Le boulonnage p!'ul ancrer un hanc fmgile à un 
haut-toit pfus solide ou bien ossemblcr dc·s lits min­
Cf's pour leur donn er de la résis lnnce au cisaillement 
horizont al. formant ainsi une sPtde poutre. Le 3e 
mode est le cas des galeries où fe boulona1a ge seul 
est insuffisant, le boulonna(!e radial a utour d'un 
cinln· métallique permet à cc dernier tle coulisser 
sa ns l'lamber: diverses dispositions son t fi~urées. 

Diverses espècf's de boulons : a) à <"oin - b) à 
double coin - c) il cosses calnnt cs - d ) à cosses et 
coin - e) à coin snranl - f) houions de béton anné -
g) boulons à résine synthétique - h) boulonnage 
par câble. 

Vue du nouveau boulon Becoril à cosses. 
Pose et calage d c•s boulons - R êsu lt a ls ohlenus à 

la mine Minister S tein (vues) - Conclusions: éco­
nomie du procédé = rédu ire les lemps d e forage. 

E. TRANSPORTS SOUTERRAINS. 

IND. E 1312 Fiche n° 32.830 

O. CLARK. Rope side frame conveyors. sorne exper­
ience between 1958/ 1961. Convoye11rs à c/tbleJ Jaté­
rallx, expéâence acq11iJe en 1958/ 1961 , - Cotliery 
Engineering, 1962, septembre, p. 365/ 371, 8 fig. et 
octobre, p. 405/ 413 , 16 fig. 

L'auteur t•xpose l'évolution de ln conslrucl ion en 
Grandt>-Bretngne des convoyl.'urs à courro ie suppor· 
lés par assemblages fl exibles, réalisés surtout par les 
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firmes Goodman ct· D istington depuis 1958. avec 
câbles parallèles lat éraux : structure de support par 

câbles fL'<CS el bat-teries à 3 rouleaux articulés el 
suspendus aux 'l câbles, un rouleau de rf'tour f'n des­
sous, montants télescopiques ; écartemen t des assem­
blages de 3 rottll'aux l,lO m X 1,80 m ; ticarlemenl 
des supports ri!,!ides tubulair<'s 6 m avec un écarlf'ur 
de câble à mi-distance : solides ancagcs lendl:'urs 
de càhles, <o llaché,; ,\ dl:'s houions cft' mpr lous les no 
ou 90 m. 

Diversl's vnriüo11i's pt•nooctlt•lll cl' accc>n lto<'r lu llc>x i­
bilité de l'assemhlna-(• el l'adaptation du cintrage dt· 
la courroie à l'importance de la charge. avanlngl' 
surtout sensible dans les modes d'e.l'ploitntion qui 
utilisent le chargement par navettes. plus intermit­
tent que le chargement classique, plus continu, uti­
lisé dans les tailles chassantes cTassiqLLes. 

La tension des câbles est étudiéc> pour chaquo:> cas 
et des dispositifs divers permettent de la régulari­
ser. d'assurer la flexibilité des assemblages et l'effi­
cacité des ancrages. 

L'auteur fournit plusieurs exemples d'installation, 
décrivant des types d'ancrages au mur adaptés à d i­
vcrses conditions d'emploi : supports int ennédiaires, 
terminaux, etc. 

L'aut eur décrit le système de convoyeurs à cûbles 
D istington Goodman. Les 2 câhles latéraux de sup· 
port sont tendus en longueurs de 6o m qui se rl'­
laient. La tension est maintenue par un ancrage au 
sol. D es supports soutiennent les câbles tous lrs 6 m 
et les rouleaux sur lesquds glissP la bande- sonl ac­
crochés aux câbles à 1,50 m (en moycmne). Des 
écarteurs sont placés entre les câbles entre les sup­
ports. Le support au sol peut être remplacé par une 
susp<>nsion au toit par boulons ou au.'< cintres de 
revêtement suivnnt les cas. 

L-- système sf' conforme aisément à des galeries 
présentant des variations de pente. L 'i nstallation se 
prêté à l'établissement de points de chargement in­
termédiaires ou de stations de chargement 

L 'article décrit plusieurs exemples d'applications. 
tant au fond qu'à la surface. de ce syslrme de con ­
voyeurs à câble dont Ta souplesse et les facilités 
d'emploi sont remarquables. 

IND. E 1312 Fiche n° 32.856 

X. Chutes. Trémies de chargement et de transfert 
et descenseurs. - Colliery Guardian , 1962, 20 sep­
tembre, p. 367/ 375, 12 fig. 

L'article décrit les divers typc.>s de tremies de char­
gement et de trnnsfett consiTUits par le~ firmes spé­
cialisées pour déverser le charbon sur les bandes tl~; 
convoyeurs. U ne trémie compr~>nd ~:rénéralcmetll" 
trois part·ies : l'entrée adaptée à l'extrémité du con­
voyeur de chnrgement. mun ie habituellement d'une 
plaque à ressort qui s'insinue sous le charbon ; la 
partie en spira le qui modifie la direction d u char-

bon, et enfin la sortie qui déverse sur le convoyeur 
récepteur avec un minimum de hris et de production 
de poussières. 

Les constructions décrites sont : General Electric, 
Goodall-Ciayton, H anmade Conveyors, Lilleshall. 
Luke. Qualter-Hall, Richard SutclifFe. Naturelle­
Olen! chaque installation a ses exigences propres ct 
les conditions locales déterminent les dimensions 
t•l le dessin des chcmaux. Souvent la partie terminale 
r·$l b ifurrtuef· pour déverser en deux endroits cliffé­
ri'nls. L•· c hf'nn l, ouvert vers le haut-. peut aussi Nre 
fermé. réalisant un caisson étanche. 

l es descenseurs spiraloides sonl souvent adaptés 
à des bunl<ers d'emmagasinement. 

Les descenseur~ régularisent le débi t du charbon 
et peuvent être munis d'appareils de contrôle et d e 
sécurité, notamment pour arrêter l'alimentation en 
cas d'engorgement ou de blocage. 

lis se complètent par des appareils d'automation 
dans le cas de déversement des wagonnets aux 

points de chargement. 

IND. E 41b Fiche n° 32.872 

A. MARK. The A.C. friction winder of swedish design 
at Seafield Colliery. La machine d' extraction Koepe 
à com·ant alternatif de cottstmction suédoise installée aJt 

Charbonttage de SeafieJd. - The Min. Electr. and 
Mechan. Engineer, 1962, septembre, p. 65/73, 8 fig. 

Machine qundrinïl! lc•s, montée sur lour, cage à 
2 <'·lnqes avec IOII I rt•pi~kls d 'tlquil ibre. Charge maxi­
rnalt• 9 t. Vitesse maximum 9 m/s pour le service 
comhin.;; des homm es et des malêriaux, Profondeurs 
(2 étnges) 272 cl 480 m. Diamètre de poulie ~ m . 
De chaque côté agit un frein. iVloteur de 900 ch. 
6,6 kV. On donne les caractéristiques de ln ma­
chine, du fn:inagc, système dynamique, pneumati­
que, mode de fonctionnement, circuits de contrôle, 
en principe automatiques avec commande par bou­
tons-poussoirs. 

Les or~anes de commande automatique mécani­
ques sont réservés aux recettes d e surface et du 
fond. Au niveau in~ermédiaire où un contact magné­
tique ne pourrait fonctionner correctement à cnu.se 
du balancement des câbles-guides. on emploie un 
équipement photo-électrique. 

IND. E 43 Fiche n" 32.844 

K. BALLHAUS. Erfahrungen beim Einbauen einer 
Gefassfërderung in einen Hauptfërderschacht mit 
Holzetnbauten. Expérience acq~tise daru la réalisation 
d'm1e extraction par skip.r allee condJicletirS ett bois. -
Glückauf, 1962, 12 septembre, p. 1133/1138, 6 fig. 

Pour réaLiser l'extraction au se niveau ( 1030 rn) 
au pulls central 2 des mines Lothringen à Bochum­
Gerthe pour Pâques 1960 et y installer des sld ps. le 
p u its a été arrêté à Noël 1959. 
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A causE' dt' la ~t·clion limite•!· ( 0 ulil l' t , 'lO m) 
ct d t•s tuy •• u h•ri c<;, il nt· pou' u il pa' Pire quc·stion 

d e r<'difit•r la ,,.1 lion · ln rf'pri'e dP piliel"- a aussi 
pro"·oqué clc•s dt• \ iu tions. Dt·~ cons idéra i iom d 'en­

~emhl{' e l r ornpa r.li .,on" dc• p rix ont fui t d10is ir un 
réali~tncmcnl d,., potrl ihurn f' n J,o;, d Il." r<'rnt•l<~ c~·­
m enl d t's pii•n ., dé~mdt•!'s ou pounrk" l" po~c d 'as­
'l i«t> rnr tuJiiqm•., a é t(• énu lt•t• C'tlfllllH" trop COÎJICUSe. 

P our I'Pmploi df' m nins couranl t•" à j:!alels très avan­
lal!c.:usf's conlr.• 1(•, c hot' d l'u-;u r.·. l'e mp lo i d'tm 
(!uida~te o rclinai rc• c•n lmi -. n'c•l ,•it l'• '" rt·c ocnmunda­
hlc·. Id comp.t r •IÏ" C\' 1 ,.,,, ,. lt·,; colldttdt•urs mé ta lli­

qu;o~ Pl H'U'\ l'Il rc• tci ll c• h d1• hC)is COOIII'pJnqué il 

lai""é J' ri\ dnl .al!l' ,, l(' dc•rni c• r tanl el U po int dt' VUt' 
prix qut> dc•s nuln•o, nvnntnlo!l'" : n·~ c·undu<lNlf'- C'n 

contrc•plnqul' se U•mportr•nl trl·s hkn duns lt's con­
ditions clirrldlt•s t~tluc• llt•s. 

Lc• r<· nwlu c t'lllt' lll ci ro; parliiJIIrt'' n dun' un "" <'1 
dc•rni m ais n 'a pa ... ~l' c H' 1\•·drndio n . Il' rl·nlt>h.tt c' fn (' r)( 
de, guid t>o; ,·,.,, f., it pc nclnnt 1'.11 r<'t. L t·s travaux ont 

él~ l!·mlil1é" n la d.rt t fiU' \ Ill- P our le n·nwl ocem c•nl 
rapide cl .. , conclur lt·ur,, c>r r n 111 ili ,é d <'s cagp,; s pé­

ciales d '-· 11 111 dt· h .w lco u r nvc•c ( > p.clier-; tWnnl·tlanl 

li" lravolil ~imult o~nt• n p! u -.it•ur-; n Ï\•t. nu x Pl avf'c 

échc fi C' tt l' IH'Ot '"'" Jou , h·s planchers pour y loger 
plu~iPUr<o lo nl!lll u r.; de.• < oll(llld<'llrs C!'C'Î n permis 

le pl;l c-ttm·nl dr 1111 m cl · t o ndurtc lfl'i c n 30 PO"tl's 
à t ltomnH's. 

!ND. E 48 Fiche n" 32.947 

E. CHAPUS, E. CONDOLIOS ot P. COURATIN. 
Hydraulic hoist ing of coe l Md ores. Le lrmuport rer­
tica/ bydmiii i(Jflf d11 charbon el der mmcraù. - Mining 
Congress Journal, 1962, septembre. p. 46149, 7 fig. 

Ll' lrnns porl w ll it ni lt yclra uliqut• c~ ltedi<; pa r la 

S oci r lè So~rc•nl.. d .. C:rPnohi P, fournil u1w solution 
lrl>s é{'(momiqlll' d lrc\, •.ouplc • dt• l'c·xtroc l io n. 

l Tn r nio;son-o;os rc•çoit h· r l•ncbo11 o u Il' minera. 
londi-. qu'uno• \ IlntH' qui rc•lk le l'Oi.,son i\ un aulrl' 

t:ai ~~ou disJ)O~r en Jc.,•sous Ju w e mi t• r S<' fpnn e, le 
cnbson inf~ ri 1· ur é l,llll dt~pn•ssuri ~l~ , la vnnne est 
alors ouvrrlt: . J,. d wrhon tombe dan~ 1,, ril is~on in­
fé ri <'ur qui ,.,t alC')r., ro m c• rl ù lo prf'ssion (• t lE' char­

bon s'e,•ot lte dun o; lu luyuul t·ril' moulante. 1 '<'n sem ­
hlt> lonlw donc un double• s d s <'1 d<'ux unit~:; sem­

hluhlc,; ré un it•s ù UIH' rn~rn 1• Ill) ault• rit• rénJ i:.ent al­

le rnolh·emenl un cfc:bit continu Lu pui,sante. ronc­

tion du po id-. ri , • ., J>i trli c ul l's. d<' ln vilt·~-<<' comhinée 
dt'~ pa rtit ulcs , ,IJitit l-t·-. t><tr le coura nt nu ide e l la 
gra' il é. c•o; l ca lu , lahiP pa r une formult• .. impll'. 

C ontrai r<'nwnl à t l' qui ~ ~· pao;~(' pour une con ­
duit<' ho rizontale , fn S{rO.;'<t'Ut dt•s pn rli t ufc•<; solides 

est san,. inlluPnCI' sm lt•o; pr•rl f's df' tl•n rgf' par fric­
lion . 

On peul obtc•nir p a r ww tt•lk in .; t <~ll<~lion d Ps dé­
bits d e> C).Ooo t/iour avec une conduite de 0,40 rn 

d e diamèlr< 

1..(' cnkul elu clin md rt• cloil l'l rt• ra il soignc· usc·m ent 

pour o bl t'nir un rc•nclt-nwnt t:l••vé. L~·s pompes sont 

in '> l d lit' l'" a ln 'lllrhu t• 
1 .'urti t Il fournil l t·~ d é lilil .; d ' insta lla tion e t les élé­

nwnl ~ d 1• 1·alcul~ qui rw nnc•ll<' nl de ln réali~cr. D es 

rormult·~ ' o nt clnn n~t:s. 
Le., ;w nnl ·•t.!t'> d c Cl ' li c> mé l ho d t' de· transport. no­

la mnwnl cHI po int dr vue ~<onomique. pa rais-.E'nl im­
portant~. 

IND. E 54 Fiche no 32.957 
K. REPETZKI. Die Anwendung der Fernwirktechnik im 
Bergbou. L'.tppliro!IIO/f de la commande el d11 contrôle 
,/ tlultmu d.ou ft!! 11/Î /tl)s. - Bergfrelheit, 1962, octo­
bre. p 377 382, 14 fig . 

C'est c•n IQïO. qu'o nt début t> dnns l'indus trie le 
tr lrconlr6lc· 1'1 ln t<l lécommnn(ll' ( rt;unis dans le te r­

mc• illlc•lllHttd : F c· rnwilktPr ltnik ). D i·<o •93'l. la mine 
Gritn lwe ~ l' llivr~il l'impuls ion rn in!>tallunl une tra n s­
lntio n dt•s lf'll ~t• i (! nc•mt·nt ~ du fond . 

Il a l.dlu <lll f• n rl tt• IQ17 pour voir un cléveloppe­

nwnl inwortanl. car. il di t~ d 'nvantoge·s indiscula­
j,J .,~. il ) a vnil lc·s dirrï C'uhr~ n i.I IUH' IIc·~ : le danger 
du l!risou po u r [, • .., irh l a lia t ions é fcclr iquc·s ( aciLtel ­

le mt'nt .;urmonll'). le dt.·plun•me nl journalier d es 

lie u , d t· lri.l\O il. 1 <~ pou;.sit•rt•, l'l.umiclilé. le trait e­
ment brutult• d l'S in o;tollntiorh du ro nel. Actue lle­

nwnl des r. mc:·de, o nl éh rlpporlé<;. les té lécommu­
niralio n ' no t.unnw nl pcuvl'nt sc• conrentrc r f' n grand 

nombn· s ur u tw sC'ul l' li ttew. a rrtcl' à ln ll'chnique d es 
c.muux , les CIH!in, mngn!'lrrpe t.•s sorti égalem ent 

ln•s perft>d ionn(os. 

R P \'U l' dt·., u pp<tn•il.; dt• t <~ l rinfonnation : r foche 

mPtulliqut' indiquant 1'1•tnl ck· r<'mplis~agc d 'un silo. 
tonlrôlc d'un d<'hil d'nir. df· prt"!sion dans une 

lnya ul l'rÎl' (:; nppocl'ils dt• FunkP <' t Husler) . 
Télévi~ion pour li' t onlrôlr ri e la mnrcl1 t> d'une 

l~andl' ou d 'urol' instullotion de 9 bandes. Pour le 
roul.lllt> l<'s lnhl<'nm: synopliqu rs ont déjà é lé s igna­

lés ( 1\.rruwPr). L'rronomie dt• place a u fond est 
!' if!n.tl~<' pnr S i1•111; ns. 

li ) a nus~ i Ir" t• nrt•~isln•ur, synoptiques des dé­
f)N1 ~~·~ d 'én t· rj:!i t• d 'unt• mine - ln té lécommande d'un 
lrt•uil d f' puil .; inll' ri t•ur ( nnligrisoutt•ux). 

Jn .,tall<~lion de conc<h ..,ill{c de pie rres aulomalique. 
Conlrô l•· uutomnt iquc du marquaue de-. ouvrie rs. 

F. AERACE. ECLAIRAGE. 
HYCIENE DU FOND. 

IND. F 113 Fiche n° 32.919 
F.B. HINSLEY. The ossessment of energy and pressure 
losses due to o•r-flow in shofts, oirwoys ond mine 
circuits. D ilfm tmatton dos perles d'énergie el de charge 
pror•orptées pt11· la cirm laltOil d t: l'air dans /c~s pttils, le.s 
I'OÎ eJ d'aért~ge cl ln ctrciii/J d'aérage des mine.s. -
Mining Engineer, 1962, ooQt, p. 761 / 783, 5 fig. 

Extt' nsion dt• ln théorif' de• l'néragc basée sur la 

tlll'mwd yno rniqur•. déjn exposée sous u ne fom1e limi­
tée a ux puits. 
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Les mesurl's néct"ssoi res peuvent sc faire en utili­
san t. soit un manomètre a tubes, soit un baromètre ; 
il existe une rela tion en tre les q uflntif·és a insi mesu­
ré(•s et on peul passer des perles de clwrgc détermi­
nées par unto métltodc à c-~liPs mesuréf's pnr l'autre. 
Exemple d'u n n'>lcvé haromét riqu" duns une mine 
d'or profoncl<' de l'Afrique du Sud. 

La variation dt· la pression barométri(jUt' ,., son 
influcnct- sur l<'s lc•cluœs; rl'lour snr la pari de 
I'aéragc r>nrtit·f di'lns l'néra;J• • tl'lllw ttlittt·; t•xt·ntpl;• 
des oh~crvnlion~ t•ITt•duèt•s an bnrouwtn· dans une 
ltouillërc voisi11e de Nollinglmm. 

Bihliogmphie : '} références. 
D iscussion qui a permis d'insister sur le coeFfi­

cient dl! com pression de r air dans le puits d'entrée 
d'ai r el les précisions à apporter dans la méthode ba­
rométrique. 

IND. F 115 Fiche n" 32.889 

M. GRANDJ EAN. Etude d'un problème d'aérage aux 
Houillères du Bassin de Lorraine. Campagne du Siège 
Wendei.Vuillemin.- Doc. du Bassin de Lorraine édité 
par le Cerchar, 1962, septembre, 10 p .. 7 fig. 

Les accords rranco-allé'mands sur le \Vamdt on t 
entrainé des modifications d'exploitation du S iège 
\Vendei-Vuillemi n . uin.si que l'abandon cl'un puits 
qui devait être remplacé par un nouveau puil.s d e 
retour d'air, le puits Marienau. 

Les études d'aérnge failrs il celle occasion owc 
la collaboration du Cc•rchnr ont dû êtrr m1•nêr·.s 
dans des de luis très s trirl s. Lluc çampU$!ur dt• mr~1• 
res a permis dl' drterrniner les résistances du ré­
seau d'aéra~t· du Siè[!t', On a pu alors résoudre les 
deux problèmes suivnnls : réglages nécessités par la 
mise en roui l" du vent ilntcur Marienau - abandon du 
puits St-Charles ·1 (situé en Sarre) et retour au x 
Saarber~f\verkr de l'exploilalion sous le WarndL 

Méthode de 0;\kul u tilisée. Résultats obtenus. 
(Résumé Cercl1nr, Paris). 

IND. F 115 Fiche n° 32.887 

L. CHAINEAUX et C. BERT ARD. Résolution à la 
règle à calcul des problèmes d 'aérage principal au 
Cerchar. Journée d'Information. Verneuil, 28 juin 
1962. - Publ. Cerchar, n~ 1259, 5 p .. 4 fig. 

L Not·ions sur la 1 héorie dr.s réseaux maillés : 
~ Q = 0. ~ P = 0 ; P = RQ~. H en découle 3 ty­
p('q de prohlrnws : ') toutes les résistance"s son t con­
nues. On cherche lt·~ débits pour des pl'{'ssions de 
ven ti latelU's données - 2.) lt·s débits dans certains 
brancheme11ls ( l aille'~) s.onl irnpm;;>~ - ) ) 011 wciH•r­

r.he une .solution oplimalt• nvN· certains éléments 
non fixés a priori. 

11. Principe de la méthode de H arch•-Cross (ap­
proximations successives). 

Ul. Accélération de la convergence dans le calcul 
it la main (pour lr·s '2 premiers cas). On cfJOisil d'in­
jl!cter une correction de débit dans un trajet fermé 

choisi de telle man ière que les perles d e cb arge l1• 
long de plusieurs mailles à débit variable soient 
s imultanément réduit·es. li est mon tr é sur un exem­
plE' IV comment on choisit une base. 

V. Commt'nt on calcule les déb its dans les mail­
l...s J'cn ln!(' d'air et Jons cc:ll t>s de retour d 'air. ct:fle..ç 
à d~bi~ constant restant invnriables. 

VJ. Calcul du poin t de fonction nement d u venti­
lniPur. 

V Il . lnto11N dt• ln méthode. 

IND. F 115 Fiche n" 32.886 

C. BERT ARD. Développements récents des méthodes 
de résolution des problèmes d 'aérage principal au 
Cerchar. Journée d'Information. Verneuil, 28 juin 
1962. - Publication Cerchar .n" 1280, 7 p., 4- fig. 

Les méthodes de calcul ont fait de tels progrès 
C]u'elles permettent de répond re aisément à lous les 
prohlèmes qu'on rencontre dans la p ratique. Toute­
fois l'établissement correct des données est encore 
très difficile. L'au teur signale : 

1. Les progrès da ns les méthodes de calcul : a) em­
r loi dP l'ordinateur IBM 7090 qu i est 7 à 8 fois plus 
rapide que le 701! el possède 4 rois plus dé mémoi­
rt'S, avl'c un prix de revient 3 fois moindre . b) ac­
célt>ra tion des calculs de convergence dans la mé­
thode !-lardy-Cross 1'11 Faisant la dis l'inclion en tre les 
hranchl.'rnents à débits imposés (tailles) des a ut res 
à dëb it fJ lWiconque - c) enfin <'t surtout mise en ~er­
v irr d u ~imulnteur d'néra!Jt•. 

Il . L..:• clifl'itult(•s 1'1 Jrq rr•chrrcltes Pl\ cours dans 
l'c>tahlissl'llll'lll d ... s données : a) don nées mal défi­
nks (résistance des lai ll c:s - aérage na lure! variant 
a ver les saisons - galeries étroites de transport.. . ) -
h) débits néo•ssaires [onction du dégagement de gri­
sou - c) caractéristiques des ventilateurs principaux 
- d) rés istance des pulls, se cl ion el vitessP en gran­
des galeries. 

Ill. E.xposë de la méthode d u prob lème-lest. O n 
mesure soi~neusemcnt la résistance des éléments 
importants de mêm t• que les pressions et· débit au 
ventila teur el. pour le resle, on sc borne à des esti­
mat ions par catalogue. On calcule le régime el co~ 
rige les estimations pour que les déb its dans les élé­
ments importants trouvés corresponden t aux mesu­
res. La Jurtie Jes campagnes de mesu res est ainsi 
réduite d'u11c façon importante. L a mét h.Qclc s'ap­
plique birn nu simulateur. Vue d 'tm a némomètre 
à chambre d'ion isation. 

IND. F 115 Fiche n° 32.885 

P. BELUGOU et C. BERT ARD. Conception et réali­
sation d'un simulateur d'aérage au Cerchar. Journée 
d ' Information, Verneuil, 28 juin 1962. - Public. Cer­
char 1261 , 13 p. , 1 1 fig. 

Les éléments du slmolntcor de ventilation créé 
par le Cerchar comportent : 1) des modules à ré.­
:;istance (de ventilation) constante (pour une posi-
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lion cho is ie de son ré-glagt-) - 2) Jes modules à 
intensité (..Oostanlf' (équiva lt>n t aux guichets régula­
teurs des mines) - 3) les ventilateurs (simulés par 
des tensions réglables) - ·l ) divers. 

1. L es modules à résistan ce conslantP suiven t la 
loi U = k ill. II y .:-n u de 2 types pour J l' it ).000 

et pour 0.25 1~ à 5 J.l. La rési~lantl' é lc•cüiqlll' c·~ t 
constituée rar l' ro;pace cnthodc-plaqne d\JtH' p rn­
thotle Er:' Q8 (pour voilure) rnonlé-c t•n triode, une 

résislançp variablc· dans le cir("uÎI d e rnl ho de fa it va­
ril'r l e non•brt' de murguf's ; ~;nâcc à dt•( diodes dC' 
Zcncr, on obtic•nl une prédsion de l'otdrc de '5 % 
C'n lre les extrêmes (en lre 1 c•l s.ooo, 3 gammes e l 
3 boulons). D e plus. il y a 2 dispositirs averlissPurs : 
a) un œil magifJU t' s'ouvre si lu tens ion aux bom~>s 
dépussr 100 V ( limite admissible) : h) une petite 
urnpoulc avec ampli à tra ns is tor s'a llume a u Cf'nlre 
du modull' si la tension vien t à s'inver.st•r. Il l'Xis\(· 
160 modules pour 1 à :).ooo J.1. el 40 pou r o.:J. 'j ft ) fL 

(C'n une S<'lll t' rtamnw). 
'l. L es modul rs à int ensit é con slnnl c sonl d 'nn 

montag-e courant en é lectronique. lis représen le lll les 
débits imposés par guich e t dons les chanliPr;.. CPs 
modules sont munis d'un œil magiqul' f1Ui s'o11vre 
si fa knsion illtx bor11c's Pst inférieure i'1 UIH' va leur 
fixét•, il faut a lors ougm entf'r la dépression gé11érale 
jusqu'à cxlinclion de> l'œil magique. 

j. Les ventilateurs sont représentés pM d(>S a l i­
mentations polcntiomélriques. Grâce à un dio;;posilif 
avC:'c camf' el roulcll (•, on fi gure le poinl de foncl ion" 
nemenl du vt·nlilat eur. un<' deuxième roul!.' ll e s i­
gnale Ir rendement. Il y u ainsi 3 ventilat eurs auto­
matiques e l 2 non aulomaliqul'S pour ll'S problèmes 
s imples. 

·1· Divers. L 'aéragc n aturel peut etrf' figuré par 
des piles sèt hes. Air l-Omprimé e l qrison JK' IIV(•nl 
ê tre représ<·n tés par un modu le à débit cons tant. Em­
ploi du simulateur e l probl&mes lr<~il és. 

IND. F 13 1 Fiche n" 32.849 
K. G RAUMANN et G. LAM MEL Typenbeschrankung 
bei Hauptgrubenlüftern. Cboix deJ typei pom les t'en­
tilaJeuri principal/x des IJ/ÎIIt'J. - Glüdauf, 1962, 
26 septembre, p . 1197/ 1206, 1 1 fig. 

C hoix c>l fonctionnem ent d t> ces ventila teurs : on 
leur demande surtout d 'être adaptables a ux voria­
lions de la min <>, de march e sûre ct élOnom ique. 

L!'s mesures de la Cenll:ale d'rssai de la Brr(.l'­
gcwerks~o.haftskasse \;v'rs tpha liennc onl so ulc ,•é 
plusieurs cas où les conditions Leclmiques el t'cono ­
miques étaient ins uffisa nt es. 

D eux raisons : le re no\tvellem ent trop mre des 
ventila teurs ne: Jll'rmt• l pas uux constructeurs d e sui­
vre d 'asse'.G près le progrès. parfois a ussi un pi nce­
ment mnl étudié fait perdrl" le bénéficl' J 'une cons­
truc tion moderm•. A u poinl de vue tl'ndemenl: il 
n'y a pas grancl r différencf' ent re les ven t ilateu rs 
rncliau.x. qui ont atlt'i n l un rend ement de 89 % d ès 
' 95(). c:l le-s axiaux qui on t nltl'inl 86 à 88 % peu 

a près. A notrr qu'à ralble orifice équivalen t r..,xinl 
c•s t in stahh·. il c~t m oins l'ncombrn nt el moins con­
leux que le cenlrifugoe, mais sa galerie d'amenée 
roùte souvent plus cher. Le vr>n tilntcur centriruge à 
a iles t•ecourhées en nrrif.re du munvemC:'nt est trrs 
:.ouple. on <•gi l sur (ço nombre J ... lours par courroie 
ou rédudt•llr. Le vetüi la teur axinl a un domaine plus 
limit é. lt' n ontbrp de• tour~ <'-"t fi.xé, on aj!il sur ['in­
din.aison df's ai lt> ll<'s. so11 r~J!Îmi' esl lrf.s rapide, il 
c·~t bruyanl e l q·,,ccommocl(• d'un rtcrolcp(C' m<'nt dircC'I 
uvrc moteur en court·-circuil (peu co(Heux). 

Pour la com raraison des rét:!imes. on consid~re le 
roefficienl de• prc.s$ion : cfr 2 ~p. ~/yu~ (signes 
haoitu C;> ls). leo cot'flidl'nl dl· dfohil cfr = 4 Q'/7'r D!! u 

nil Q' r~ l le débit en m3/ s Pl le coefficient df' rende­
ment : ,\ = tp rp. Avec œs cnraclérisl iques, l' orifke 
t'quivalent A = !flt/1 '11 X ïT 0 2/ ..J X 1/ N avec 
~~ = o.ô3. L t· coeffidenl d(' v ih·sse e7 Pl celui de din­
rnc•lre 8 qui son t donn~s. D es ex<'mples typiqu es 
des diagrammes d e1- dt'lL'< gt•nres d,• vl'nl ila teurs son t 
donnés. ~wrnp[e J'un d toix cle ' enti iHkur. 

lli h l io~raphic> rél·c•nk 

IND. F 131 Fiche n" 32.9 14 

X. Fan hou sa control equipment. L'équipement de 
contrôle de l'im!ttlltilion d11 t'enlilrll~:r/1'. - C olliery 
Engineering, 1962, octobre, p. 400/ 404, 7 fig. 

L 'artid(• dé(.,.il un(' installa tion d<' vcntilalPur à 
vVolstanton. Nord S tafrurdshïrf'. ch orhonnnge q u i 
e• ,xploil c Hll'l: l'I1VÎrOilS de 1.000 111 tfe prorondc•ur 
Dcu.x Vl'n tilatemt. t\rrex à rlux rndial de ~50 mm 
cl'l'ou, dont un de réserw• - moteur de 1.500 ch. 
6.6oo V A El. induction synchron e - ven t iiAleur 
ï07 tr/min - apprHf'ilJng•-s. a('e es~oires d pannl'UU.'< 
d,. C'onlrôle pour ln lempérnture. fa prc>ssion el le dé­
l>il cl' lntil c>. l'an él progressif. D es i11 sta lfa tions ana. 
lo~orm·~ existc•nl a ux deux autres siêges de cc*l e PX­

p loilal ;,Hl. 

Un point r(' l1hll qttobll' ··~t que ln coumH\:ndt• à 
rli~l<tnce o é té rc?ulisée. Le r<'~tlemcnl ~lipul t> CJU <' la 
dt;pression doit ê tre mesurée a u nwnomèlre à eau 
uinsi que• Ill tempPrnlurP dt•s palirrs. lout(•s lt>s d t>mi 
lu·un·s. u• qtti f'xigr un pi'Pposé rn tWrmùnenrf'. On 
y n suppléé <'Il installant un pannl!n•t d e contrôle 
il dislanc-1', si tué dans Ir bâ limenl des chaudières 
et qui c . t relié au ventila teur par tlc>s disposilirs 
a ut omatiques é lectriques de contrôle· du niveau 
cfPau elu 111i1n omNn•. t•t dt• ln lt>mp~rnlnr(' cles pa­
liNs. 

IND. F 2 1 Fiche n° 32.93 1 

M. de VERGERON. Les accumulations de grisou en 
couronne des galeries, leur détection, leur dilution. 
- Journée de Sécurité. Verneuil, 5 avril 1962, 22 p .. 
30 fig. 

1. Hisloriq w•me11l les travau" hrilallnir[Ut'S sur l1• 
~ uj l't r<'ntOI'll!·nt aux PXpériences dl' H .F'. Coward 
t· l l't.><-htC:L's en 1 937· J 938 (T rnnsaclions ,,oJ XCIV. 
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p. 446/ 453). Il a va il constaté que la vitess~ de pro­
pagation du front d'une nappe de !Jrisou en galerie 
non aérée. était stable el dépendait d e la pente de la 
galerie et du clébit d e grisou. li nota aussi qo'en 
aéragc d escenda n t fa noppe d e grisou peu! se dé­
placer en sens inverse d atll'indrc une v itesse de 
50 cm/s. 

Une étudE· fondamenta le fut déciclée (cf. Bol<ke 
et Leach). S imultanémr nt. Lrach e t Barbero on l 
fait des r;>ssa is sur dl' ~ l'aure~~ rntdtît•lt.-s. Enfin Bnk~>r 
et vVimlle ont étuJh! lt• ton•prnll:mt·nt d e ln rl ;unuw 
de la lnmpc J1• sfm•lé duns des lits au toit dt• ~risou 
( Rapport récent du Safety Mines Research Esta­
blishment. n'' 2o8) . L 'auteur mel en valeur les résul­
tats d e ces études. 

IL Comportement cles nappes de grisou : profil 
des vitesses - théorie des nappes - dilution en gal e­
ries horizontales - napt>es en galeries penlées (sens 
el vitesse). 

lll. Lutte contre les nappes de grisou : variai ion 
d e la vitesse d'aérage - réduction du débit d e gri­
sou. 

IV . Moyens provisoires de lulle rapide : dispersion 
par une ch icane unique - éjecteur à air comprimé. 

V . Conclus ions de l'étude des na pp<•s à source 
unique-. in dice L = o.6 V /V' (Q/0) ou t-ncorr = 
'2.8 \Y (V2 D/~ t S) 

(V = vitesse rn/s. Q = débll m3/s. 0 = lar~eur 
en m . S = section en m2 , .t;. ~ = augmentation d t­
teneur due à la ' 'enue de CH~). 

VI. Nappes de g1 isou issues de plusieurs sources. 
VII. Comportement df's lampes à flamme britan­

niques alimentées (en air) par le !.nul daus l<'s nap­
pes de grisou. 

Vl ll. Conclusions : la c haleur de la larnpe crée 
autour d'elle des courants de con veel ion qui empê­

chent les lampes à flamme d e lout type? d e d étt>cter 
la teneur en grisou à 15 cm du toit. 

IND. F 22 Fiche n° 32.930 

M. RICAUD. Emploi du central de télégrisoumétrie 
ou siège 7 de Liévin. - Journée d e Sécurité. Ver­
neuil, 5 avril, 4 p. 

Le puits 7 remon te s.200 t/jour, p·rodujt des fos ­
ses 3. 4 et 7, profondeur entre 650 et 850. D égage­
ment d e grisou Bo à 90 m3/ t. D égazage: 20 à 25 %. 

A la suite de la catastrophe du p uits 3, le mi­
nage avait été interdit. Fin 1959. un premier déga­
gem ent instanta né s'est produit à l'é tage de 850 èt 
a provoqué la morl dP 2 ouvriers. le- minage a été 
rendu obligatoire dans le~ dtanliers ~USJ>ects el re­
pris d a ns les autr es. 

L e minage au charbon exécuté souvent depuis un 
poste d e tir très éloigné. a conduit à l'emploi des 
télégrisoumètres pou:r : 
- avant le t ir, connaître les teneurs à l'ront ; 
- après le l'ir, connaître aussi les teneurs e l effec-

tuer la reconnaissance avec informations préala­
bl e'~. 

U n C'en tral a été installé au siège 7 le t'" février 
1962. en vue d e la surv,.illance permanen te d 'un 
l'l'lSt>rnble dC' chanlil'rS: 

4 têks d étectrices ont été placées dans les re­
tours de la !osse 7 ; 
2 têt es dans les retours généraux. ; 
1 tête d ans le puits : 

- '2 lêti'' ~ur J<'s retours dl' traçages t> l j sur le re-
tour d'tm chantiPr menacé dr> D .I. 

Fréquence d:.-s mesures e l projet d'util isalion. 
Observations faites en service. 
Conclusion : le central de télégrisoumétrie fournît 

de nombreux rf'nscignemenls dont l'exploitation fera 
progresser la connais.:mnce drs D.l .. avec la collabo~ 
ra lion d'un spécialiste formé aux études stal"ist iques. 

IN D. F 24 Fiche n" 32.822 

D.C. Y ATES. Drainage of methane from sealed areas. 
Le drainage du griso11 de régi(ms isolées par barrage! 
- Steel and Coat. 1962, 14 septembre, p. 514/ 520, 
20 fig. 

Les distr icts sout errains isol és pat serrements ou 
barrages .: re!lpirent • par suite des va ria lions d e la 
pression extérieure. On s'oppose à cet inconvénient 
L' Il m éna!!('anl unr « chnmbr<: à pression • en avant 
du sNr<'mPn l. dr'!n!< IAqudlr on r!rruiribre la pression 
o~u moy1·•• cJ,. tulw ... V•·nluri à air comprimé ou dt· 
Vt·ntilnt<·urs t-l eclri!JW '~. 1•n conlrôl a nl la pn•ssion 
u' ~·c manomètres sensibles. 

Lorsqu,. la pression de- l!risou ~s i assf'z forie der­
rit>re les barrages ou dans le-: rt'mbl ais. le drainage 
par tuyaux devien t nécessairr. d e préférence avec 
ventila teur aspirant et les mO)'I'ns de C'Ont rôlt• d e 
pression habituels. 

D ans l'évaluation des pr~>ssions derrière des ser­
rements. il fa ut tenir compte d e la densité du grisou 
dont l'e ffe-t de dépression par rapport à l'air corres­
pond à envi ron 5 cm pour 100 m de d énivella tion. 

Pour l[es espaces s'étenda nt ~ntre des niveaux 
assez différc·nts, les problèmes de l'équilibrage d es 
pressions ct du drainage présentent un e certaine 
complication. L'érecl ion de barrages permanents 
doit comporter des instrument s de contrôle et d'équi­
librage de la pression dont on peut rendre le fonc-
1 ionnemcnt automatique. 

Un sysli>m <- automatique à relais pneurnat iques est 
décrit avec ses dét-ails d 'appliralion pour le cotll'rôiP 
de la pression . sn régulnrisatîon par a ctionnement 
a utomatique de tubes Vr>nturi. mesure du débit d e 
rfrainage également automatique. 

En somme, un district isolé par b a rrages, o.vec 
installation d e drainage de grisou, p<>ut être équipé 
J e manière à assurer toutes les opérations de con­
lrûle nécessaires. 

D es exemples d ' in.slallal ions sont fournis avec 
schémas de circuits et d'appareillages. 
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IND. F 24 Fiche n° 32.850 

G. JUNGNITZ. Das Betriebsverhalten von Drehkoh­
lengeblasen zur Grubengasabsaugung. Le comporte­
me111 en un•1re des aJf}/1'(1/rices à pistons roltllifs pom· 
le caphzge du griJoll.- Glückauf, 1962, 26 septembre 
p. 1208 1211. 2 fig. 

L~ cornporkmt•nl cl"' nspiralricPs i\ piston'> rotn-
1 ir~ pour l'a spi miton du uri~ou édrappt• pre,quc com­
plc-tt·uwnl aux r!'prc~t·nlul iom ri à un ,,,Jcul de ren­
drrm·nl suffi.,ammrnl prl-ck Lt•s C"aratl~ri~licrues nf' 
:.ont po' n~gulii'r<'~. comnw pour 1, .. , mi.lchin("s à dé­
prP<>c;ion, dt• plu • lu longuc'•Ar dl'~ luy<mtc-rics e l du 
n;srau aspirnnt sc' lllacliri,. con~t.unm<'nl. Ln denc;ité 
du gaz c•sl vnrinhlc•, d1• ~orle qui' lc•s mkuls ;wec une 
déprl',~ion c•l un résc•nt• don nés nt• pt·uvt•n 1 don nC'r 
qu'unl' approxlnmlion. 

CepC'ndnnl. dc• l t• llt•G hypothè~<·s s implificatrices 
ne sont pos J,:nuc•t•., J,• tout•· utilité pour t':'l.pliquer 
1,. fonclionrwnwnt d rnonlrc>r Il'.; n·futi11ns e·nlr<' lt·s 
Jivt•rsc•s j.!rundc:ur~. 

L'expo~é tlworiquP ""'' aux estimnlion~ de~ rnise" 
r•n pnralli>lt• r•t nu rcqlauC' ri donrw nu moin.s um• 
idé<' dl' l'ordr(' dt• f.{randrur clrs déhik pressions. 
rP<islnncl's l't twrtr, dr ~ndt•menl par la rotation 
des fuilt>s. n(' plu~ illl ('r\'il'llfll'flt lt'~ problemes dr 
1., dispo~il ion c(,., 1 UYillll c•r ic·s clan-; Ir c-as de 
plu .. ieur .. muchinr .. l'Il parullrlt·. ainsr, par exemple. 
la clbposition dt-fl·ctuc•uw d1·s tu)nuleries de rrlour 
de pn•<:sion 011 une• distribution inèl.(ale du courant 
aux div<'r,es a.,pirntric<•., qui peu,·<·nl Pnlraint'r J.,., 
.~rhaul'frnwnl s i ndt~<~irnblc·~. 

IND. F 443 Fiche n" 21.957Tll 

R.W. SCHLIEPHAKE. Stand der Cntwicklung aines 
Verfahrens wr quc5ntitativen rëntgenographischen 
Quartzbestimmung in Grubenstauben des Steinkohlen­
bergbaus. Il. BenchL Etal tle la wise <.'Il point d'un 
procédé rnriiOf!.rapiJ/'flle po11r l,t détermination de la 
teneur en qflartz des po11s.riheJ de mine des charbon· 
llfl!,eJ. If• rt~pporl. - Staub, 1962, septembre, p. 
3641372, 1 1 fig. 

L'exanwn niliqul' d'ulll' cl,•fit~ilion minéralogique 
rer rayon, '\ l'nlrnîiiP uno• .. ~rif.' d'<'xigrnces qu'il yu 

lieu de re~l><'<' l l'f 1,. plu" J'lO.,.,iblt•. f)'aulres t·xigcnces 
résult,•nt d1•s conclllior .. ; Jltlrlic ulicrc-. dr la definition 
prol ique du qunrlt. duns lt•" pou .. sct·rf's llc mine. Ln,. 
d~rinilion spé<.inlt• ttunflliluliq~ du quartz dnn< ces 
flOU<<;Ïi•n•s fl'm( n realisl'f J'ohwrvnlion cil' f'pnsemhfe 
dl" çc~ r·xiJ.wnn•s. 

Le procédé utili ~c· IP, (·endrrs d'r-dmnlillons de 
poussier!'~ dl' mirw Pl l'SI pre~quP complètement m é­
cnnisé. La comparaison de:, (t>IIC'llr'> ohlt'nues. par cc 
procédé nvcr cl' lies dt• sprt'l rO~lOPi•• par ultra-rou~res 
rnonlrt• que les dt·u.x prort:dés donfll'nl une précision 
nroycr111c dt· moins d<' ::1 %. 

IN O. F 51 Fiche n° 32.831 
C. JONES. Estimoting the heat and humidity in coal­
mine airflow. La nu!sm·e d~ /11 cbalc!Jt' et de l'humidité 
tlanJ le COIII'fllll d'tiÎI' des cba1bonnages. Colliery 
Engineering, 1962, septembre, p. 372/376, 4 fig. et 
octobre, p. 420 415, 4 fig. 

Il ro;f inctlurt aut. uu pOfflt Je Vllt' n·ndc·!l1Pnl hu· 
main, de• f)rt'\'OÎr lt•s 1 onditinn' cie lernperc;~htrf' l'l 

d'humidite dt·~ chantiers dt• Ira\ nil 
1 .t·~ mt•sur<'' dt• ftornrwmtun· comparées avec tller­

monwtrC' '>l'C Pt lwmidt· munlrc•HI qur leur relotion 
vnriC' nv1'c la vilt·~st• du 1 uunml d'nir. Les t C'mpératu­
rl's \',\rit•nl n.llurellr•lltl'fll aver Il~ saisons. 

l .ors dt· ln f ri-nlion d'un nou\·l'nu siège- d'exploi­
lnliou à J!rnrrd•· profonch-ur. l•·s trlev•'~ d •• tempéra­
ture duns lt•s ~ondu~t·s fournisst•nl dt•s informations 
~ur lu l l'fll)>t~rHiun· d1•s rodt~•:., rnHi~ au cours d u 
d~vt•loppenwn t dr, 1 ruvr~ ux soul en ni ns, pl usit•urs 
fockurs inl!•rvit·nrwfll. vurinhlco; ~u ivant IPs circon­
slilnrc,: don., lt•s thuntit·rs n~n·~ p;~r vt•nliln1ion 
o;oufflnntr, Il' ploi.JII'lfW d1•" l'l'lwni.(Ps dl' chniC'ur, ih­
sl'z eomplc''C<'. n fnil l'objet de nombreusec; étucles 
dont ll'S rrsultnls 'ont mf'nlionné~. Ils prnnd tcnl de 
tilkull'f lt• dinmrln· rie~ c:oncluih·!i cl'aérogc n prévoir 
pour un dtnntirr situe ,, urw profoudcur donné!' 
un·c un1• lonl!ut•ur Oc• condui te f'l un débit égale­
ment clonn••s. l'i,olt•m• nt dl', <.onduitr~ par calori­
fuf!c~ ri. é\·f'nl u!'llt•mrnl le• rondit ionrwmenl de l'air 
pt>uvt•nt .unt!lior<•r l«'s conditions rte· trm ail. 

St- ha~.ml ... ur clc•s Œkul~ d d<'s t').péricnces dr la­
horaloir<·, l'nul!•u r t'tudi1• l t·~ vMinliom. rle la lempé­
rnlun• dan' lc•o; bo.1rws rnluuranl rwr J!alt•rie, en fonc­
tion J1• ln di ... tanrc· t•l elu lefllJK 

Il c•xnmirw ('tJ,uil t• r ('rft•l dt l'humidité sur les 
t:chonr;fL·~ dt• l!•u!pC:rut un· ct. Pnviso(!l'i'ull plus c;pé­
dull'mcnl l1·~ INtrp(•rufl~tt•s de l'nir uu Iront de lai lle. 
il truit e le• Jlrohlc•nH pnrlinclit•r dC"s mineurs conti­
nus Prllplovés cfnns J,. crc·u~c·ment rle~o tmça~cs où la 
~rnnd1· puic;~nnLI' mccnn iqw• utili,éc· donne lieu à 
crn dt~Un!ft•nwnl dr culori!'s cono;idé rable. 

Dons ~"~ conclusiom, l'uutrur établit qu'il est 
possibl<' d!' colrul1•r 1•1 priodirc la lernpérnlur<' du 
c:our;m l d',tir dnns cll'-; cl.onlit•rs futurs. t•n parlant 
de donnét•., C'Xold<·/o .. ur ln lrmphnlurc de la roch e 
,.iN~!l'. Il indiqut• lt•., moyen~ prntiqul.'" pour réaliser 
dans lt'' 1 lwnlic·r, lu lt•mpcralure de courunt d'uir 
c'Cillt't' pur le lwn ttndt•nwnt J<'~ ou\ ri ers el par les 
n•(!lcom!'nt .... modt•s dt• \'t•nl ilation. limitation. de la 
lonjlU<'Ur elu rronf dt• l.cillt•. limitation d1• l'llWl lÏdifé, 
condi lionrwnwnt dt l'air. oll~lalion du front de laille 
par lUI t-uuranl d'nir d 'Hu moins 120 m par min ute 
(' ilt'~~c ). t•mploi de vêh·rnenls \'rntilés. 

IND. F 622 Fiche n'' 32.918 
H.L. WILLETI. Seo ling off fi res underground. Isole­
ment tle felix de 1111/JC P•tr btmc~ges. - Mining Engin­
eer, 1962, ooGt, p. 7091760, 26 fig. 

Rapport du Comih• sprtiul cl<' I' Ins lilution of 
l'1inin~ Lnr.!inl'l'rl' ndopté pur lt: Const·il de nnstitu­
tïon. l .t• rnpporl con~lillœ une é lude rmn pl •'lc !'1 dr· 
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taillée du problème de la lutte conlrc les feux par 
établissement d e barrages, Conditions à remplir par 
les barrages dans diverses conditions : flammes au 
toit persistantes, feux décla rés en taille. en voie. en 
galerie d 'entrée ou de sortie d'air p rès ou loin d 'une 
taille, en divers autres endroits, fNtx rouvnnts ou 
points c hauds résultant d'inflammation spontanée 
au bord de viPU1C travaux. de voies. 

Plan préraratoirl' pour ln position de~ barrages cl 
distUOCI' au rnyPr dP!i bnrr(lj;!!'S définilifs ; préprtTO.­
Lion du m;d rri••l. S(ln lrnnsporl. o•ffN·ti k l'onslruc­
tion, Ln horrages monolithes t•n béton ou plâtr{' 
sont supérieurs aux barrages en sacs à sable. Cas où 
l'on peut créer un joint hydraulique_ M esures à 
prendre dans la zone avant son isolemen t. y compris 
captage de grisou. Equilibragf> de la pression et 
mesures à prévoir pour contre-balancer l'effet d e la 
variation de la pression atmosphérique. 

Echanlillonnag~ des gaz à l' intérieur de la zone, 
analyses et leur interprétation : rôle capital d e l'étu­
de des a nalyses successives pour suivre fe dévelop­
pemen~ du feu déclaré ott couvant : les limHrs d'in­
flammabilité ct leur calcul dons le cas de mélange : 
interprétation d es résultnls d 'nnalyse t>ar rapport à 
res méthodes. Règle~ prntiques résultant d e ces élu­
d es d étaillées. l'vlc'thodes futures posslihl~ d 'isole­
ment rapide par des portes ou aul res dis positifs con­
tre les explosions et mesures à prévoir d e ce fait. ou 
bien par ut ilisal ion dr 1 ravallx: préparatoires et d e 
matériel e ntTeposé à l'avance (rninuro>s ou fen tes 
préparées où on losrl' des barre~ d'acier) . 

Bibliographi<' : j'l référenœs. 
( Résumé Cerchar Paris). 

IND. F 91 Fiche n" 32.951 

A.W. KNOERR. How to combat the pending noise 
problem. La lt1tte contre le h1'1Lit. - Engineering and 
Mining Journal, 1962, septembre, p. 89/ 98, 14 fig. 

L'auteur préconise un examen audiométriqu<> d o> 
lous les ouvriers et employés d'unr entreprise. néces­
saire pour évaluer. par la suite, le dommal!e éven­
lueT subi ultérieuremrn~ à leurs facultés audi tives. 

Il d écrit les principes scientifiques sur lesquels re­
pose l'audiométrie: notion des un ités ( décibel) , 
pression sonique. énergie, int<>nsité et fréqLrence. 

Après une d escription de l'oreille humainE' et des 
effets du bruit excessif. il envisa~te les moyens de 
combattre le bruit (•t dt> protPger l'orf;!nne : appur~i ls 
de mesure du hruil , nppar<·ils de riltralion ou d'ob­
turation intérieurs ou extérieur~ à I'orifi c<> de l'oreille 
pour le contrôle du hruil'. Nolons que c~rlains cons­
tructeurs de machines ou d'en~tins producteurs d e 
bruit. tels quP les perfora teurs à a ir comprimé. ont 
inventé des d ispositifs, e n l'occurrence d es amortis­
seurs d'échappement. qui réduisent )P bruit dans eTes 
proportions a ppréciables 

H. ENERGIE. 

IND. H 402 Fiche n" 32.810 

D. HICKS. Coal utilisation. L'lllilisellion du charbon. 
Rapport présenté à l'East Midlands Branch of the 
lnst. of Plant Engineers, 14 p., 38 réf. , 15 nov. 1961. 

TablC'au cl'!'nscmblc dl' l'évolution de I' u t ilisalion 
du charbon t'Il C rnnde· Bretagne. 

La prodwlion d'électricité absorbe 26 % de la 
consommnli<lll lotafe dr combustibles et sont impor­
ta nce ya croîsso.nl : die est presque entièrement ha­
sée sur le charbon. Elle évolue vers les grosses uni­
tés à très haut rendement avec intercon nexion des 
centrales par réseau à haul e tension (act·uellement 
'275-000 V. projets à l'étude pour 400.000 V). 
L'énergie nucléaire ne paraît pas devo ir être com­
pélil ive a van ~ t970. 

La carbonisation absorbe é~t olement 26 % de la 
consommation. En raison de l'importante réduction 
de ]a mise a u mille-. dans la sidérurgie, on tend à 
développer de nouvelles unités de ~tazé ificalion in­
tégrale à partir de charbon (procédé Lurgi) ou de 
produits pétrolif'rs (t•n porliculirr pour la couverture 
des pointes dt> consommation). 

Les industries diverses absorbent t6 % de la 
consommation principalement pour ln production d e 
vapeur. Dnn~ le domaine des pt•li lt':; chaudières. IC's 
rPndt•ua•ul~ sont rflr<•menl snli~fa isants rl un effort 
d1·vrnit être foil pour clévPinpper l,!s foyers mécani­
(] lll' s pourvus d'apparr ils ''" rC:~Iaur a u tomatique. 

Les foyers domesliqUl'S absorbent 16 % de la con­
sommation . Le rendemcnl dt> combustion d ans les 
fetDc ouverts traditionnels csl très médiocre et la pro­
duction de fumées souvent Lrf..s irnporl a nic-. On do il 
encourager l'extension du chauffage central el· le 
développement de l'u.sagl' du gaz ~t de l'élf'clr icil é. 

IND. H 533 Fiche n" 32.953 

B. MA TILET. Systèmes de télécommande et de télé­
signalisation électroniques - Principes et réalisations. 
- Association des Ingénieurs de Mon+efiore, 1962, 
février-mars, p. 143/ 164, 14 fig. . _ _ . 

I ntroduction et principes de base d'une télécom­
mande - Etapes principales : l'opérateur tourne et 
pousse la clef d'un disjoncteur choisi panni un cer­
tain nombre de commandes po.ssibll:'s - le poste sub­
ordonné reçoit alors un télégramme qui modifie la 
position d'un disjoncteur au récepteur. ensuite il Y a 
r,;nvoi au poste chef d 'un télértramme. 

Méthodes util isées pour vérifier le bon fonctionne­
mf'nl des éléments d'un système' de té lécommande : 
par suite de parasites éventue-ls en ligne. il peul· y 

avoir sélection d 'un autre disjoncteur que celui 
choisi au poste-chef. un certa in nombre de précau­
tions sont prises pour aYertir le poste-chef el faire 

rectifier. 
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Amd yse d es principaux élémen ts d 'un système de 
lélésign a lisat·ion : 

1) uu j}()Sle subordonn é il y u : un détecteur de 
discorduncc - un roJeur qui trnduil IR sil u nlion -
un convertisseur qui émet dL•s impulsions en c:onsé­
quencf' - un p rof,!rammalr•ur qui conlrôlP la séC')tLcn­

ce - un émetteu r de lign e ; 

2) a u posle-dwf : un réc<"pteur de li J,!ne - u n con­

\'t'rl isseur qui transforme l" lruin d'unrk l'Il un code­
ttn décodeur qui transformP ce code f'n im pu ls ions 
df' commande - un probtrnmmnteur qui con trôle ln 
séquence des opérations. 

Systèmes développés à la Société B.T.IVI. (Bel l 
Tt'l l'phon~>). 

1. PREPARATION ET AGGLOMERATION 
DES COMBUSTIBLES 

IND. 1 53 Fiche n° 32.809 

H. RIESCHEL. Production of briquettes for low tem­
perature carbonisation. Prod11ction d'agglomérés po11r 
carbonisation à b,we tempérai/Ire. - Colliery Guard­
ian, 1962, 28 juin, p. BI 0 / 820, 14 fig. 

Bref llislorique elu d éveloppement du bri.q u elal!c 
1'1 d e la carb onisation du litrnilc en 1\llf'rnagne , suivi 
d'unr dt' ;rription d~: l'installa tion de briquetage éta­
blie pur ln firm<" ullemand(' Buckau R . Wolr R.G. 
pour vuloris('r lt• lignite dl' South Arcot (Inde). 

C('llt• instalflllinn. préVLLe rou r le tmilcmcnt d e 
2.66o t/jou r, com1}0rte une sect ion de broyajfe et de 
tam isafrt' ~qu ipée de broyeurs rolalifs à lames !:'t cle­
hroyeurs rl mo.r leaUX, Hoe Sf'ClÎOn d e séchage éq uipée 
J e séclwurs rolufi rs à faisct'nu x tubulairt>s alinvntés 
11nr de ln vRpeur surch auffée à 180". une section de 
rclrnilemenl des particules de J à 6 m m qui subrs­
sent u n séchage complémentaire el un rebroyage. el 
une section de 1 3 double~ presses à exlc>n~ion qui 

produist•nl des briq~• e tl t>s de 25 cm cre longueur. 
d'un poids approximatif de CljO (!. 

IND. 1 62 Fiche n° 32,826 

F.H. GIBSON et W.H. ODE. Application of rapid 
methods for analysing coal ash and related materiels. 
L'application de mérbodei rapMe..r pom· analyser les 
cendres de cbarbon et les matél·ùwx Jimi/airer. - U.S. 
Bureau of Mines R,l, n° 6036, 1962, 23 p., 1 fig. 

La rechC'rd1e de mé thode$ rapides ct •impies pout 
!'analysf' des rt'ndres a cundui l à uti liser ln !ip<'clo 
photométrie pour Si0:1. AI~O~. F:10!l. T i02 c l 
P:!Oa. 1<· lllrag~· chélntomélrique pour CaO cl 
MgO. la pholomélrk de flnmmc pour Na20 el 
K20. Ces mét hocks sont rapides C't direcl<·s. con­
viennent à l'analyse de gronpes d'échanti ll ons C'l on l 
une p récision très sni isfaisanlt'. Df's analyses com­

plètes en doublt' exC'mplairt> sont obtenues '2 ou 3 
rois p lus vik qu'av!'(' les rné thod<'ll riO!t~iCfltt>S . 

J. AUTRES DEPENDANCES 
DE SURFACE 

IND. J 213 Fiche n" 32.819 

J.A. EDWARDS. Coal refuse for building materiels. 
Les stériles de charbonnages utilisés cQmme matéria11x 
de conJirtlclion. - Colliery Guardian, 1962, 13 sep­
~ernbre, p. 340/346, 7 fig. 

D es recl•erches avt'c essais d'installai ion-pilote 
ont été Pnt reprises par lt' B meau or Mines pour ulili­
st•r les déchets de charhonnages comme rn utériaox 
de construction. 

l .es f'ssais ont porté sur d es déchets broyés en!Te 
o et 6 mm avPc 40 à 50 % de matière combust ible. 
Un~' l1umidité dt• to % est ravorablc> au procédé. 
Celui-ci compr<'nd ulll! agglomération t>n grains 
dnns un four à brûleur spécial, à cylindre incliné 
dnns IC'quel Je matériau circule en desn·n<lant. 11 est 
f'nsu il c cuit dan' un rour n. gri ll('s mob iles à clwines 
où ses matières Lombustiblt•s hrt1 lcnL Tl subit u n 
(!onflrmcnl et unf' agglomérat ion en blocs. Le pro­
d u it fin<.! est l é~ter 1':'1 conv ient h ien à la confection 
du béton. L e préchau ffagf' de l'air est f<~vorable à 
la cuisson. 

La conduite ri Ir r('ndt'menl d es opération!< dé­
prndcnt nalurc·llenH'nt d r ln nature des déchets Ira i­
lés, mais les ré~u ltn l s des expériC'nCCS efrectuées avec 
l' instnllntion dt!crile sont snlisfai.sanl.;. 

IND. J 313 Fiche .n<> 32.903 

W. DREGER. Mëglichkeiten der lnstandhaltung von 
hydraulischen Ausbau. Coml/lent entr~lenir le IoriJène­
ment hydrauliq11e. - Schlagel und Eisen, 1962, sep­
tempbre, p. 620/ 625, 4 fig. 

T cdwiquemcul. le soutènement hydrau liq ue est 
au point. Aclucllemen l. il faut en ilCCToitrc l'écono­
mie par d iminu tion des frais d'emploi, nccroisscmen l 
de sa product ivité el de la durée d'uti li sation. ce 
dernif>r point dépend de l'entretien. 

On peut d iminuer les rrais de cr dernier par: t ) 
une> reconnaissance rapide d,..s pieces u sées - 2) u ne 
conslmction localisant les dégftt·s inévitab les sur des 
pi~ccs peu coilleuses. 

La combinasion de ces Jeux. poins s'obt ient par 

les trois sortes cl' opérai ions : i nspcclion - t'ntrelien -
réparai ion. Ces trois points sont analysés. 

L 'auteur exarnint.> en déta il les points im portant$: 
d~t torminalion de la durée d 'ut ilisation - soins pério­
cliquc~ - réalisation de~ lravaw< de remise en ser­
vice. Avantages des examens périod iques au point 
d<'" vue service el économie. Evolution de la cons­
truction d ésirable> pour faci l itt•r cell<· organ isat ion . 
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K. CARBONISATION 

IND. K 333 Fiche n" 32.808 

W. IDRIS JONES and J. OWEN. Smokeless fuel from 
low-rank coals carbonized in a fluidized bed. Com­
bustibles tlOIJ ftlm.etiX à partir de charbon de faible degrl! 
de bordlification carbonisés m lit f/tlidilé. - Journal 
of the lnst. of Fuel, 1962, septembre, p. 404/ 414, 
8 fig. 

&pos~ dl' ~ rN fH'rd1P~ !'nln• pri~"" par 1,. N.C.B. 
en vue Llt: produire un romhu~li i ,Jl. rwu funwux, J>our 

feux ouverts. à part ir de charbons à ha !.Il i,,Jice de 
M.V. ( + de 3'2 %). La méthode d1oisie comporte: 
a) u ne carbonisation en lit fluidisé, d 'une durée de 
30 min à une températur<' de 400 à 500 °C. qui 
fournit un scmi-coke pulvérulent à moins de '20 % 
de M.V. - b) une agglomération à chaud réalisée 
sans liant à la presse à extension ou avec liant ( brai 
+ charbon fusible) à fa presse relative. Une tlSine 
pilote de 5 1/ h fo nctionne à la mine de Birch Cop­
pice. prés d e Birmingham. 

D es recherches se poursuivent dans diffèrenles di­
rections : réduclion du lt'mps de carbonisation à 

quefquPs minu les - chauffage indirect du carboni­
scur en vue d·améliorer le rendement en produit so· 
!ide - briqueta~" sans liant à la presse rotative. 

Q. ETUDES D'ENSEMBLE. 

IND. 0 1122 Fiche n" 32.861 

X. Le grand e nsemble du Siège n" 10 d'Oignies. -
Annales des Mines (de Fra nce), 1962 septembre, p. 
586/ 598, 14 fig . 

D a ns fe cadre de leu r programme d e modernisfl­
lion, les Houillè!X'$ du Bassin du Nord ('1 du Pas-d e­
Calais ont réalisé. depu is 1956. un nou veau siège 
d'extraction : le n" 10 d 'Oignies. capable de> pro­
duire 5·700 t neltcs pnr jour ( t'l.OOO t brutes), pou r 
remplacer 5 sièj:!es anciens ne produisant que 4.200 L 

Après un exposé des raisons qui ont conduit à 
l'implantation d e ce s iège nouveau, ['article décrit 
les principales instaliations du fond et du jour ; 
pu its de 6.75 m de diamètre. à double compartiment 
(4 cages à 3 niveaux) . avec accrochage à l'étage 
456, extraclion à l'aide de :l machines à poulies 
Koepe quadricâbles. berlint>s de :;.ooo litn-s. Tuvoir 
d'u ne capacité de 900 t/h, usine à boulets (capacité 
8o t/ h) , usine à a nthracite (capaci té 1.300 1/ jour). 

IND. Q 1162 Fiche n11 32.875 

X. High tonnage in 28 inches coal. Forte /JrOd!lction 
en couches de 0.70 cm. - Goal Age, 1962, septem­
bre, p. 78/81, 14 fig. 

A tt charbonnage de J ewell Ridge. V irginie, on at­
teint la production de 460 à 620 t neltes/posle. 
L'équipement comprend : cltargeuse Joy 14 BU 10, 

25 ch + 'lO ch pour Je halage, haveuse J oy t6 RB 

avec barre d e s.:;o m ct dépoussiéreur. 4 tracteurs à 
accus ct 4 wagonnels de 3 3/ 4 l K ersey. convoyeur­
élévalt•ur de cl,argemenl. wngonnels de •J l à rond 
basculant, locomol ive t 5 l Genera[ Elcclric. unité 
d<• forage pour boulonnage, etc. 

Le: buurrug-t· h ydmuliquf' donne plus de grosses 
hotti llcs. P ersonnel de !<tille : 1 1 hommes. p]us 1 

survei lian 1. 

D es renscignl'l11t!Jlts son t fournis sur le cycle d ·ex­
ploilalion. les d;rférents services. ks installations de 
force molrice t'l l'enlrctien. Electrification au cou­
rant ahernul if. U ne seconde section du même char­
bonnage, utilisant un équipement plus ancien . pro­
duit 282 t/ posle dans une couche d e o.Ss rn. 

IND. 0 32 Fiche n" 32.847 

H.J. RUMMERT. T agung des Ener.giewirtschaftlichen 
Instituts an der Universitat Koln über das Energie­
gutachten. J 011mée de tl mtilltl d'Economie énergétique 
.1 tUnitlersité rle Colog11e sur I'E11q11éte de /"Energie. -
Glückauf, 1962, 12 septembre, p. 1 165/ 1 170, 

Le tl1ème cie CI'S réunions des t 1 r i 15 juin écou­
lés c.ilait : Résultats et conséquences d e politique 
énerf.létique des consultai ions sur l'énPrgie. Srpl 
conf(' rt•n res ont été préscnlé!'s. 

Le• fJt·o/. \Vt•sst•l foll 11n .. xposé inlroductif où il 
il! 1 ire r •. tl l· llli on '- llr 1··~ nit-as des PSI imations, sur 
ll·s problèmes dr substitution, sur les inconnues du 
développemcnl dt· féncrgie ntdée;~irl' d du gaz: na­
lure!. COncurrf'n! tTèS séri ('UX, enfin sur rinfluence 
des taxes diverses. 

Le Dr. S. Ballu~. Î' l inistrf' de l'Energie n ucléaire, 
parle du programmr cie la République F édérale CQn­
t'ernarü l'énergil' nudéaire. CPrlain('men l en 1ç80. 

la moitié des anciennes centrales à vapeur auront 
d isparu. Deux opinions prédominen t en Allemagne : 
les uns veulen t limiter les recl1erdtes, les autres dé­
sirent des installations économiquPs nvrc interven­
tion d e l'Etal. L'a ulcour pense que toute~ les disponi­
bilités doivent Nrc con,acrées à la recherche. 

H. Biscl1off discute les évaluallons à long terme. 
K. Ebert est d'accord avec Wessel pour tenir 

compte, dans la comparaison d es prix de revient des 
diverses sources d"énergir. d·un certain nombre de 
facteurs. 

R Marjolin, Vice-Président de la Commission du 
Marché Commun, parle d e I"importance de cettt' en~ 
quêt·e pour la poliliqut• économique europêenne dE> 
l'énergie. 

H. Bllrckha.rdt discute les résultats de la position 
prise par rapport à l'Enquête. 

H. Theel parle au nom du consortium européen 
du pétrole. 

U ne d iscussion génén.Je suivit les exposés où, en­
Ire autres. le Dr. Anderheggen mit en doute la pré-
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vi<; io n dl"s Etnts-l 'nis d'un rl'nJc•nwnt générnl dt! 
20 t rn c fHubonnagPs pour fnire fare aux conditions 
dl• l 'c·nquêtP. 

An cours dt' ,on a fl oru li on dt' clôture, le Dr. Bur­
lmc/wr· ttPJW h.' ln proposition tle M. Burcldurrdt J'ef­
f t'dUl' r lHlt' étudt• d't>or>.Pmhll' .rfin dt• t rouver un 

rom promis. 

S. SUJETS DIVERS TECHNIQUES 
ET SCIENTIFIQUES. 

IND. S 455 Fiche n" 32.807 

K. BOWLING and A. WATIS. Determination of 
particle residence time in a fluidized bed : theoretical 
and practical aspects. Détei•/IJÙldtion c/11 lemps de .rt!­
jour d'tme partimle dam tm lit fl11idi.ré : aspects théo­
rique et JmttÎtjlle. - Aus+ralian Journal of Applied 
Science, n" 4, 196 1, p. 413; 427, 14 fig. 

Us p;;sais ont élé réal isés sur d <'s particules d e 
~C'm i · <·ol«~ re-ndue!> t1Jagnéliqtres (p ar imprégnal.ion 
nu moyen d'hydroxyde dl" fe-r survie d '11ne reduction 
fi 500" qu i rarrro1w le fe-r à l'état métallique) . 

Lorsque 1~: réact eur rluidisé esl a limenté par lt· 
dessous ( transport par le R"az dr rluiJi sal ion ). le-s 
durées dr séjour t•xpé rimcn tnle.s cndrcnt avec les du­
rées calculéf's suivant l'hypotlrësc d ' un mélange par­

I ai 1. Lorsqu(' l ~>s pnrticules sont a li ment ées par ft' 
dessus ou par le de~sous avec un vioiPnt tnouvl"menl 
nscensionncl nu n •nl re du réact C' ur. on note- une plus 
g rande' irrég-tdarilé d es durées d e séjour. ltne partie 
de la r lH'lrfJ(' nyant lcnclnnce à by·pass~>r le lit flui­
rlisé. En attctrn r·a::.. on ne petll espérer une ré parti­
tion n•lativemenl unirormc des rlurécs de séjour en 
utilisant une cuve de fluidi sulion à un seul lit. 

Y. CONSTITUTION, PROPRIETES 
ET ANALYSE DES COMBUSTIBLES 

SOLIDES FOSS1LES. 

IND. Y 224 Fiche n° 32.934 

M.T. MAC KOWSKY et H. KOETTER. Neues mikro­
skopisches Untersuchungsverfahren im Dienste der 
Kohlenveredlung. Nomtl!tlll procédé Je recbercbe micro­
.scopiqfle roncenumt !tt NtLorisatiOJJ d11 cbe~rbon. -
Die Umschau in Wissenschaft und T echnik, 1962, Heft 
5, 2 p .• 4 fig. - T echnik und Forschung, 1962. n" 3, 
Art. 4, 2 p., 4 fig. 

Le grand f.!sso r d'uprè>s-guc>rre d e> l'indus tr ie alle­
mande clans prr~qut> tous les doma inl"s a été comli­
tionné p nr unP a méliorulion d e la qualité des pro­
Juits. C'est le t'HS, par exemple, df•s produi ts s idérur­
g ique!. dépendan t d'ww ronto> de qualilé. La fo urni­
lure d'un coke de lrnut fourn C?art. h on t•l surtout ré­
gulier, dcmnndf' que les charbons à coke utilisés 
n ient unr régulo.rilé telle que la varia t ion d e qua­
lit é so it sans influe-ne<'. U n nouveau procédé d'étnde 
micr·osc opique clonnr tH luellrmf'n l ln possibilité de 
faire des contrôk~ en lOurs d 'utilisation . 

l..f'" macéraux, qui sonl les plus pe tits éléments 
reconnaissables au mirroscore. ont tles compositions 
chimiquP.s <'!- d onc tcclrnulogiques variables. L es ty­
pes mirrolithot ypiquPs sont dr~ nssocialions de ma­
céra u x qui pr•uwnl avoir de" flf('lpri étés techniques 
tr(-s différent es. Les mélaogcs d e clwrbon n cokérit'r 
doivr.nl nvoir Jc~s pro pori ions rw ssi ronslo nlts q ue 
possib le'. Le minoscope réfléclr issan t e~l ~usccpti.ble 
de reconnaître l('s diver<>es qualités ; on conslot e, en 
c fFI!I , que le pouv oir ré rl rcteur d e lu vitrinil~ et la 
teneur e n m at ières volai-iles vori t> nl en sens inverse 
( produil m aximum à 28 % d e rmrt i ère<: vo lai iles). 
Vu lrs faiblC?s dimensions. il faut toutefois recourir 
b des photomultiplieurl;. Les résultais de multiples 
opérations sonl trnités s lalis tiqurmPnl t• l eonservés 
sur diagrommf's fi!furatiFs. 


